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L'insertion de 1'offre documentaire d'un institut frangais 
dans un contexte non franeophone. Le cas de Johannesbourg. 
RESUME: 
Lmsertion de 1'offre documentaire d'un Institut frangais dans un contexte non 
francophone comme celui de 1'Afrique du Sud accroit sa visibilite. L'analyse des 
ressources disponibles sur la France existant dans la region de Johannesbourg permet de 
faire des propositions sur le positionnement a adopter pour aboutir a un travail en 
commun avec les bibliotheques locales dans l'interet des lecteurs. 
ABSTRACT: 
Thc insertion of the library of a French Institute in a non French-speaking 
country like South Africa improve its audience. The analysis of the French collections 
inventory in Gauteng can lead to a policy of cooperation with local libraries, with a 
better supply for the readers. 
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INTRODU CTION GENERALE 
L'objectif majeur de la diplomatie culturellc de la France en 1996 est de 
presenter une image resolument moderne de la societe et des realisations franyaises pour 
remplacer une perception desuete et surannec du 'pays des lettres et de la culture'. 
Simultanement, les modalites de 1'action culturelle extericure changent. II est demande 
aux differents acteurs de travailler en synergie afin de rationnaliser les structures 
administratives de mise en oeuvre de la politique artistique, culturelle et linguistique. 
Dans le cadre de ce nouvel elan des relations culturelles exterieures, le 
gouvernement a fixc aux bibliotheques frangaise a 1'etranger 1'objectif d' etre un 
element essentiel de la presence culturelle a travers les centres de ressources-
mediatheques. Ce projet fait partie des vingt-cinq priorites definies en decembre 1993. 
Deux moyens sont definis pour atteindre ces objectifs de la nouvelle politique culturelle 
exterieure, la professionalisation du personnel responsable de ces bibliotheques et 
1'articulation avec les reseaux locaux.1 La participation au tissu existant qui est dans 
certains pays tres developpe et performant, permet a la fois une meillcure visibilite a 
travers la participation aux catalogues collectifs interrogeables en ligne et, ce qui est 
plus difficile, une complementarite dans le developpement des collections afin que les 
fonds frangais sur un meme site soient representes dans leur variete et leur richesse. Le 
prealable a toute inscription dans le paysage documentaire local est une presentation 
plus coherente de 1'offre. Le mouvement actuel de mise en reseaux des bibliotheques et 
des centres de documentation est une opportunite pour 1'insertion de ces organismes 
dans leur contexte. 
La rcflexion bibliotheconomique sur le sujet n'offre pas beaucoup de references, 
car Finteret pour les bibliotheques frangaises a 1'etranger est relativement recent. 
Longtemps considerees comme des parents pauvres, ces bibliotheques ctaient isolees de 
1 Catherine Tasca, secretaire d'Etat a la francophonie et aux relations culturelles exterieures. Discours d'ouverture 
des journees bibliotheques, 22 mars 1993. 
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radministration centrale, possedaient peu de moyens, pas de personnel qualifie et par 
voie de consequence un fonctionnement assez approximatif. Un rapport de mission de la 
Direction du Livre et de la Lecture2 depeignait d'une fagon assez alarmante ces 
bibliotheques "livrees a elles-memes depuis des decennies, quand elles ne sont pas 
abandonnees". Cependant le nouveau projet propose a ces bibliotheques suscite 
beaucoup d'enthousiasme et d'interet dans la profession. Sans doute peut-on percevoir a 
travers cette effervescence le signe que cette problematique permet d'approcher 
concretement ce qui sera un des nouveau champ d'activites des bibliotheques dans les 
annees a venir : la collaboration internationale. 
Les transformations que connaissent les bibliotheques de France a 1'etranger sont 
le resultat d'un projet politique affirme dont les objectifs doivent etre adaptes aux 
contextes des postes avec le souci d'obtenir une coherence geo-culturelle3. " Le ccntre 
de ressource n'est pas une formule univoque. Son idcntite, son envergure sont variables, 
car elles sont fonction de la politique gcnerale de la France dans chacun des pays, des 
publics cibles et des moyens mis a disposition. "4 
Le nouvel elan des bibliotheques s'appuie sur le concept de centre de ressources 
et s'articule avec la reforme en cours des services de la politique culturelle exterieure. 
La definition des bibliotheques frangaises a 1'etranger est d'etre des 'vitrines' de 
la culture et de la production editoriale fran§aise, un lieu d'echanges et d'accueil 
convivial, un espace ou s'exprime les avancees bibliotheconomiques si nombreuses 
depuis une dizaine d'annees. La bibliotheque doit proposer un centre de ressource sur la 
France, dont la fonction est de fournir des donnees (a partir d'une collection organisee 
d'outils tels que ouvrages et CD-Rom de references, banques de donnees en ligne) et 
d'orientation vers les autres ressources frangaises disponibles dans la ville et vers les 
organismes specialises en France. Les point-clefs de ce concept sont la disponibilite des 
sources documentaires, la presence de tous les supports, la maltrise des nouveaux outils 
par les bibliothecaires, le recours a des organismes ressources pour les questions 
pointues, un effet vitrine des technologies et du savoir-faire frangais. Le Fonds 
2 Les bibliotheques des Instituts frangais en Allemagne: 13 000 lecteurs et 230 000 livres. Rapport de mission 
DGRSCT et DLL, 1991 
3 Yves Mabin, sous directeur du livre et de 1'ecrit au M.A.E. in Bulletins des bibliotheques de France a Fetranger, 
ler dossier avril 1993, p 6. 
4 Constitution et developpement de fonds specifiques, Renee Herbouze, ler dossier Bibliotheques de France a 
1'etranger, juin 1993, p34. 
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cTintervention pour les bibliotheques est debloque sur presentation d'un projet coherent. 
Des dotations peuvent ausi etre attribuees par le Fonds d'intervention pour les centres de 
ressources, FICRE, pour le materiel et la formation. 
Dans le cadre de la reforme du ministere des Affaires Etrangeres engagee a la fin 
de 1'annee 1993, la Direction generale des relations eulturelles, scientifiques et 
techniques, DGRSCT, a ete restructuree selon des nouveaux imperatifs fonctionnels. La 
conjoncture budgetaire explique en grande mesure ces choix. II s'agit de controler la 
part des activites culturelles qui representent un tiers du budget de la diplomatie 
frangaise en 1995, et de definir des objectifs precis ayant fait l'objet d'une etude 
approfondie. Le theme de Fefficacite est le maitre mot de la reforme. La juxtaposition 
d'etablissements et d'actions sans vision d'ensemble est revolue, et doit ceder place a 
une "logique d'objectifs"5. Le riche reseau de la diplomatie culturelle frangaise doit 
"travailler au service d'une seule politique". Le decret paru le 16 avril 1994 au Journal 
Officiel restructure la Direction generale en quatre services. La Direction de la 
cooperation culturelle et linguistique a pour objectif de rapprocher definitivement les 
actions culturelles et linguistiques au sein du reseau unifie. Instituts francais et Bureaux 
de cooperation linguistique et educative devront fusionner en centre de cooperation 
culturelle et linguistique, CCCL. Au sein de la DCCL, la sous-direction du livre et de 
1'ecrit assure la mise en place du projet de centre de ressources. Dans cette logique 
d'objectifs, un effort est demande sur la coherence de 1'offre documentaire des 
etablissements frangais a 1'etranger. Le Maroc a ete un site pilote avec la restructuration 
complete d'un reseau tres dense qui a abouti a la fusion des centres de documentation et 
des bibliotheques, accompagnant celle des services culturels et linguistiques. La 
coherence et la rationalisation de 1'offre documentaire n'est pas le seul objectif defini 
par la reforme. Le ministere demande aussi aux bibliotheques de s'adapter aux contextes 
particuliers dans lesquels elles evoluent. Yves Saint Geours, directeur de la sous-
direction des sciences humaines et sociales au ministere des Affaires etrangeres souligne 
bien que le defi est double: " Mise en reseau a 1'interieur des centres et instituts de 
recherche et a 1'exterieur vers les bibliotheques universitaires des villes, et meme des 
pays ou sont installees ces bibliotheques." Cette insertion au tissu local demande une 
connaissance precise du contexte bibliotheconomique, du developpement des reseaux 
5 LesAffaires etrangeres, Documentation Frangaise, Paris, 1994. 
10 
electroniques et 1'analyse des besoins que la bibliotheque peut satisfaire ou susciter. 
Uenquete menee en 1993 par Anne Kupiec du service etudes et recherches de la 
Bibliotheque publique d'information6 a montre que les bibliotheques avaient des 
difficultes a se positionner par rapport a 1'environnement documentaire local et par 
rapport aux institutions. 
Le champ de la diplomatie culturelle frangaise s'est etendu a V Afrique du Sud 
simultanement a la mise en oeuvre de la reforme de la DGRSCT. Ce pays longtemps 
mis au ban des nations pour sa politique d'apartheid, attire aujourd'hui 1'attention des 
investisseurs. La realite economique post Apartheid est la profonde misere de la 
population noire, a tel point qu'en 1996, le pays est classe en centieme place mondiale 
pour le developpement par 1'UNESCO, dcrriere le Perou. La participation du president 
Mandela, salue comme 1'auteur principal de la transition democratique, a la fete 
nationale du 14 juillet a Paris est un indice de la volonte frangaise d'entretenir de bonnes 
relations avec 1' Afrique du Sud. "Notre pays, patrie des droits de 1'homme et puissance 
europeenne aux interets africains evidents, ne peut se permettre d'etre absent ou timore 
au moment ou se joue precisemment 1'avenir d'une jeune democratie et son influencc 
sur le continent afrieain."7 Pour illustrer la priorite donnee aux relations avec 1'Afrique 
du Sud, citons 1'enveloppe de la cooperation scientifique et technique en 1995, qui etait 
de 31 millions de francs, titres III et IV confondus, augmentes de 17% en 1996. Les 
enjeux du developpement de la presence frangaise en Afrique du Sud sont triples : 
economiques, strategiques et linguistiques. 
Les opportunites economiques de developpement sur ce nouveau marche attirent 
les investisseurs frangais comme Total, EDF ou la Soeiete Generale. Herve de Charette 
en octobre 1995 faisait valoir "1'importance tres grande du renforcement des relations 
entre les deux pays a la fois sur le plan du dialogue politique mais aussi pour le 
renforcement des relations economiques"8. Selon les voeux du premier ministre, la 
politique culturelle exterieure doit soutenir 1'industrie et le commerce frangais en 
diffusant une image attractive de la France. " L'image d'un melange unique de luxe, de 
6 L'ensemble des resultats de cette enquete se trouve dans Les bibliotheques de France a 1'etranger, Dossier n° 2, 
decembre 1993. 
7 Les relations entre la France et la Republique d'Afrique du Sud, rapport du Conseil economique et social, session 
de septembre 1995. 
8 Politique exterieure de la France, La Documentation Frangaise, octobre 1995 
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tradition, et d'art de vivre d'un cote et de haute technologie de 1'autre est un atout 
majeur pour nos industriels. "9 
La nouvelle Afrique du Sud s'ouvre au continent noir sur le plan politiquc et sur 
le plan economique. La France, qui entretient des rapports privilegies avec 1'Afrique 
francophone, veut se presenter comme un intermediaire ou un partenaire des relations 
inter africaines. Dans le contexte d'emergence d'une nouvelle puissance sur ce 
contincnt, la France affirme son identite, notamcnt a travers l'invitation des sud-
africains au sommet de Biarritz. Selon le gouvernement " l'Afrique du Sud a un role 
essentiel a jouer pour la stabilite et le progres, non seulement en Afrique australe mais 
du continent africain dans son ensemble",10 
Le ravonnement de la langue et de la culture frangaises peut beneficier de cette 
ouverture. La recherche frangaise en sciences humaines et sociales et son expertise 
unique sur cette zone ouvre la voie a la cooperation universitaire et scientifique. La 
proximite de zones francophones, Ile de la Reunion, lle Maurice, Madagascar, Zaire, fait 
de 1'Afrique du Sud un chantier pour la francophonie. 
Un retour sur le passe des relations entre la France et l'Afrique du Sud montre 
que les liens entre les deux pays sont anciens, riches et profonds. Elles s'appuient sur 
une longue tradition historique constituees d'episodes au statut quasi mythique, tels 
Pinstallation des huguenots frangais au Cap en 1688-89, a la suite de la revocation de 
l'Edit de Nantes, et le sacrifice du colonel de Villebois Mareuil tue par les anglais 
durant la guerre des Bocrs". Cependant les frangais n'ont jamais represente en Afrique 
du Sud qu'un courant migratoire marginal et rapidement assimile. Aujourd'hui, le 
rapport a la langue frangaise et plus generalement a la France ne concerne -heritagc non 
negligeable mais limite- que Futilisation de prenoms, de noms de famille ( de Villiers, 
Dutoit,...) ou de lieux d'origine frangaise. Le dynamisme d'echanges mutuellement 
avantageux ainsi que d'importantes convergeances geopolitiques ont caracterise les 
relations entre les deux pays juqu'en 197712. Une volonte d'ouverture vers d'autres 
interets que ceux du regime de Pretoria et la montee de l'agitation interne en Afrique du 
9 Discours d'Alain Juppe le 27 mai 1994 devant les agents de la DGRCST. 
10 Discours d'Alain Juppe le 10 octobre 1995,10 Politique exterieure de la France, La Documentation Frangaise, 
octobre 1995, 
11 Daniel C. Bach, La France et l 'Afrique du Sud, histoire, mythes et enjeux contemporains. Kharthala, 1990. 
12 History of Southern Africa, J.D.Omer-Cooper, James Currey publisher, 1994. 
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Sud ont alimente le declin de ces relations. Depuis 1990 et Pengagement d'un processus 
de transition democratique sous 1'impulsion de F. de Klerk, la France a repris le 
dialogue avec les dirigeants de la "nouvelle Afrique du Sud". Elle a apporte son soutien 
dans la periode charniere qui a abouti a Felection de Nelson Mandela a la presidence de 
la Republique en 1990. Les visites mutuelles se sont multipliccs a Finitiative du 
president Mitterrand, premier chef d'Etat occidental a y effectuer une visite. 
La francophonie en Afrique du sud est un phcnomene minoritaire. Ici comme 
dans la plupart des pays, comme le souligne le Haut Conseil de la Francophonie, le 
denombrement des francophones est un exereice perilleux aux resultats incertains. 
L'evaluation de la francophilie est encore plus hasardeuse. La DGRST estime en 1996 
le nombre de francophones reels en Afrique sub-saharienne, qui comprend d'anciennes 
colonies belges et frangaises a 3.3% de la population et celui des francophones 
occasionnels a 4.8%.13 Le pays compte onze langues officielles dont 1'afrikaans, tres 
vivace et 1'anglais. Le frangais est une langue d'enseignement optionnel. 13 500 enfants 
apprennent le francais a 1'ecole primaire et dans le secondaire et seulement 2000 d'entre 
eux le presentent en option au Matric, equivalent du baccalaureat. Le nombre 
d'etudiants apprenant le frangais a 1'universite en Afrique du Sud est de 1500 sur un 
total de 35 00014. II est en diminution de moitie alors que le nombre d'etudiants a 
augmente, et la fermeture de certains departements de frangais des universites devenus 
trop petits est annoncee. 3 100 personnes suivent des cours dans les Alliances 
frangaises. La presence francophone dans le pays est estimee au minimum aux environs 
de 100 000 personnes sur 41 millions environ.15. Ce chiffre se decomposc entre 70 000 
mauritiens, 35 000 belges, majoritairements flamingans, 9000 suisses et 7000 frangais. 
L'immigration zairoise francophone a pris une ampleur considerable a partir des annees 
1993 et 1994. Difficile a evaluer car illegale, elle concernerait au minimum 20 000 
personnes.16 
Selon 1'etat de la francophonie et de la francophilie, le niveau de developpement, 
les pratiques culturelles, la vitalite et la modernite des bibliotheques des differents pays, 
13 Une politique pour le Frangais, DGRST, Ministere des Affaires Etrangeres, 1996, p 18. 
14 Chiffres du BCLE de Pretoria pour 1995. 
15 Les autorites sud africaines ne sont pas en mesure de fournir un chiffre exact. Le premier recensement va etre tente 
en octobre 1996. 
l6Antoine Bouillon, L'immigration francophone a Johannesbourg, Newtown Zebra , sept 1996. 
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1'offre culturelle et documentaire frangaise doit apporter une reponse differente qui 
corresponde aux attentes et aux centres d'interet des publics17. Le contexte de 1'Afrique 
du Sud est celui d'un pays ou la francophonie est marginale, par rapport aux liens tisses 
avec le Royaume Uni, la Hollande et 1'Allemagne. Notre etude se situe donc a un 
moment essentiel de 1'histoire des bibliotheques de France a 1'etranger et dans un pays 
prioritaire pour la diplomatie frangaise. Elle se propose de montrer comment peut etre 
envisagee 1'insertion de 1'offre documentaire d'un Institut frangais dans un contexte non 
francophone. II s'agit avant tout de tenir compte de 1'environnement, de la pratique sud-
africaine de la lecture, des particularites du public et du site. L'objectif final sera de 
determiner les supports de la visibilite de la bibliotheque de ITnstitut Frangais d'Afrique 
du Sud. Une premiere partie presentera 1'offre documentaire frangaise offerte par les 
frangais et les sud-africains dans la region de Johannesbourg, le Gauteng. La deuxieme 
partie analysera le positionnement a adopter pour une politique de 1'offre coordonnee et 
les indices de faisabilite de cette mise en coherence avec les reseaux frangais d'une part 
et les opportunites d'inscrtion dans le tissu local d'autre part. 
17 Le directeur de la Sous-direction des etablissements culturels au ministere des Affaires 6trangeres propose la 
definition de categories, "selon une typologie ou interviennent des parametres clairs, niveau de francophonie, 
richesse du reseau local.et d'autres plus subtils, habitudes de lecture, besoins locaux, tradition de la presence 
frangaise" ler dosster des bibliotheques de France a 1'etranger, avril 1993. 
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PREMIERE PARTIE 
L'OFFRE DOCUMENTAIRE SUR LA FRANCE DANS LA REGION DE 
JOHANNESBOURG 
Les lecteurs cherchant des informations sur la France dans le Gauteng peuvent 
etre orientes vers differentes sources documentaires. Les organismes qui les detiennent 
sont a la fois frangais et sud africains. Les ressources locales sont surtout universitaires, 
puisque le frangais n'est pas une langue utilisee couramment dans cette region. La 
reflexion sur la coherence de 1'offre frangaise necessite au prealable un inventaire et une 
analyse de 1'existant. Trois types d'offres peuvent etre definis: La bibliotheque de 
1'IFAS, les Alliances et les centres specialises. Leur comparaison illustre leur specificite 
en terme de public, d'acces et de fonds. Sans que les collections soient coordonnees au 
prealablc, une certaine complementarite se degage dont on pourrait tirer profit. L'offre 
universitaire sud-africaine se repartit quant a elle en deux types: les bibliotheques 
d'enseignement et les bibliotheques de recherche. 
Avant de proceder a la presentation de 1'offre des bibliotheques et centres 
documentaires, il faut evoquer la situation de 1'offre marchande de lecture sur la France 
et en frangais, qui rend le recours aux bibliotheques indispensable pour le lecteur. 
L'offre en livres frangais est pauvre dans le Gauteng, dans un contexte ou les livres 
constituent un luxe.'8 Les mesures de sanctions contre le regime d'apartheid ont rendu 
difficile 1'importation de biens etrangers, y compris dans le domaine de la culturc et de 
1'enseignement. La recente chute du rand, qui s'est deprecie de 10 centimes par rapport 
au franc en trois mois, augmente les prix des biens importes. Les librairies CNA, 
principaux points de ventes pour la lecture de loisir, presentent quelques magasines 
feminins en frangais dont le prix est trois fois supcricur a celui des revues localcs. Les 
18 rappelons qu'en abscence de toutes statistiques fiables, on estime a 20% le taux d'analphabetes. Le prix moyen 
d'un livre correspond a deux fois environ le salaire journalier d'un manoeuvre. 
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librairies Facts and fictions et Exclusive Books19 proposent un petit rayon de livres 
frangais, principalement de litterature. Exclusive Books a Pretoria accepte de passer a la 
demande des commandes aupres des libraires frangais. Les bibliotheques publiques dont 
les moyens sont limites ne proposent pas en principe de titres dans les langues 
etrangeres. L'acces aux livres en frangais est tres difficile et se fait essentiellement par le 
biais des bibliotheques universitaires. La situation est plus critique pour les autres types 
de documents: 1'offre en disques, en support numerique et videocassettes est a peu pres 
nulle. 
A. Les offres frangaises dans la region du Gauteng: substitution ou 
complementarite? 
Les ressources documentaires existant dans la region de Johannesbourg sont 
diverses. Elles ont ete concues pour repondre aux besoins precis de publics particuliers. 
Leur juxtaposition correspond a 1'histoire de la presence frangaise en Afrique du Sud, 
qui etait le resultat d'initiatives isolees pendant la periode de la fin de VApartheid, et 
non d'une volonte marquee de cooperation culturelle, scientifique et technique. 
L'implantation la plus recente est celle de la bibliotheque de 1'IFAS, dont les collections 
ont ete baties avec un souci de complementarite des fonds existants. Les bibliotheques 
des Allianees sont presentes depuis la fin des annees cinquante, dans le cadre de 1'action 
linguistique. Quelques centres de documentation d'organismes publics ou parapublics 
possedent des ressources specialisees. Evaluer le contenu de ces differcntes collections 
permet d'identifier ces offres et determiner si elles sont complementaires ou 
substituables. 
a. La mediatheque-eentre de ressources de 1'Institut Frangais d'Afrique du 
Sud. 
La mcdiatheque-ccntre de ressourccs de 1'IFAS est une jeune structure proposant 
fin 1996 presque 2500 volumes, et environ 500 documents sur d'autres supports que le 
livre. Elle a ete inauguree officiellement le 14 juillet 1996. On ne peut s'appuyer pour la 
19 La librairie Exclusive Books de Village Walk a Sandton a accueilli en avril 1996 une exposition de livres frangais 
organisee par 1'IFAS, les Alliances et France Editions. 
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decrire sur aucun bilan, aucun compte-rendu d'activitc. II s'agit essentiellemcnt d' 
etudier le projet qui l'a inspirce et les moyens mis a disposition pour le realiser. 
1. Le projet: son histoire et son environnement 
L'Institut frangais d'Afrique du Sud a vu officiellement le jour le 12 mai 1995. II a 
pour vocation de rapprocher frangais (et plus generalement francophones) et sud-
africains, tant dans le domaine artistique que dans la recherche universitaire et les 
sciences sociales.20 II edite une revue trimestrielle, le Newtown Zebra, qui presente ses 
activites culturelles et de recherches. Contrairement a de nombreux autres 
etablissements culturels frangais dans le monde, 1'Institut ne s'occupe pas de 
1'enseignement du frangais qui est du ressort de 1'Alliancc frangaise. 
L'Institut frangais d'Afrique du Sud. 
La mission de 1'IFAS est triple. En relais de Fassociation frangaise d'action 
artistique (AFAA) 1'Institut exerce les fonctions d'agence artistique et encourage les 
echanges entre artistes frangais et artistes sud africains. L'IFAS a pour mission d'assurer 
en Afrique du Sud une visibilite maximale a la presence artistique frangaise dans les 
domaines ou la France se distingue particulicrement: danse contemporaine, arts 
plastiques, direction d'orchestre, cincma.... 
L'IFAS cst un ccntre de rechcrchc cn sciences humaincs sur 1'Afrique australe, qui 
fournit une base logistique a la recherche frangaise sur le terrain, organise des colloques 
et des rencontres universitaires. II impulse des recherches autour de la question 
identitaire culturelle et spatiale, ethnique et geographique et particulierement la 
rcconstruction des espaces et des identites dans 1'Afrique du Sud post-apartheid. II aide 
aussi a la publication d'ouvrages. Une antenne de 1'ORSTOM est installee au sein 
meme de 1'Institut, ce qui facilite la collaboration. 
Enfin, 1'IFAS propose un centre documentaire sur la France et 1'espace 
francophone. Cette bibliotheque occupe tout le second etage de 1'Institut, soit 300 
metres carres. Les autres axes forts du fonds sont les beaux-arts et les sciences 
20 Pourquoi 1'lnstitut Frangais s'est installe a Newtown, L.Deveze, 1996, p 2. 
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humaincs. La bibliotheque propose 1'acces a tous les types de supports: enregistrements 
video, numeriques, acces internet, revues, ouvrages de references. 
La structure du recent Institut lrancais d'Afrique du Sud est donc tout a fait adaptcc 
aux dernieres recommandations de rationalisation du Ministere des Affaires Etrangcres. 
Elle regroupe plusieurs fonctions : audiovisuel, action culturelle, bibliotheque, ce qui 
permet la collaboration de chaque service a des projets communs. Sa programmation 
occupe des champs peu connus des sud-africains, comme par exemple le theatre de rue 
avec les pietons en juillet 1996. L'Institut travaille en collaboration suivie avec les 
acteurs de la vie artistique locale, orchestre symphonique national, services culturels de 
la municipalite de Johannesbourg, Foundation for the creative arts... 
Le pari d'une localisation novatrice 
L'1FAS a ete installe dans 1'ancien siege de la FUBA, la federation des artistes noirs, 
dans le quartier artistique de Newtown, en bordure du centre ville. Cette localisation est 
l'expression d'une volonte politique de soutien a la rehabilitation d'un centre ville 
desaffecte et en proie a de multiples problemes, notamment celui de la violence urbaine. 
La structure urbaine de Johannesbourg porte les marques du passe tourmente du 
pays de 1'Apartheid. La ville a herite des interdits et des habitudes des regles de partage 
racial des espaces. La ville est batie de part et d'autre du main rift, le filon d'or qui a fait 
sa richesse. Cette zone de terrils ocres et jaunes, immenses et poussiereux separe la 
main d'oeuvre noire au sud, dans le township de Soweto situe a vingt kilometres, et les 
classes superieures blanches au nord dans des quartiers residentiels.21 Dans cet espace 
charge de symboles politiques marquants, le choix de l'environement se devait d'etre 
investi de sens. L'Institut frangais s'inscrit dans la reconquete d'un centre ville trop 
longtemps deserte, a Newtown un quartier situe a 1'immediate bordure du ccntre-ville. 
Ce lieu s'affirme comme le centre de la vie artistique, aprcs avoir longtemps ete 1'un des 
poles de la contestation anti-apartheid. La municipalite du Greater Johannesburg 
transitional metropolitan council veut faire de ce quartier en plein chantier de 
conversion des friches industrielles le coeur de la ville culturelle. 
21 voir carte en annexe; 
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Cettc localisation, si elle ne manque pas d'audace, n'est pas sans impact sur la 
frequcntation dc la bihliotheque. L'image du centre ville est mauvaise et beaueoup de 
sud-africains hesitent a s'y rendre. Le premier obstacle est celui de 1'insecurite generale 
du centre ville. Dans 1'obsession de la securite qui est celle de tous les joburgers, venir a 
L'IFAS est une chose risquee. La proximite d'un camp de squatters a cote d'un depot 
d'ordurcs dans un terrain vague et d'un terminus de black taxis agite de temps a autre 
par des fusillades dans un rayon de 500m autour de la bibliotheque ne sont pas des 
conditions tres favorables a la frequentation. Cependant, la politique exterieure de la 
France apporte par la presence de 1'IFAS dans le quartier un soutien unique a la 
tentative de revitalisation du centre par la municipalite, proche de 1'ANC. 
La bibliotheque est ouverte de 9h00 a 13h00 et de 14h00 a 17h30 en semaine. II 
parait regrettable que ces plages horaires correspondent aux horaires de travail du 
public. Cependant, etant donne la localisation de 1'IFAS. il est evidcnt que les lecteurs 
ne s'y rendront pas en soiree, contraircmcnt a 1'Alliance situee dans un quartier plus 
avenant. Le premier et troisieme samedi du mois, la bibliotheque est ouverte de lOhOO a 
13h00 par l'un ou 1'autre des bibliothecaires assiste par un collegue de 1'Institut. 
2. L?offre documentaire et la politique d^acquisition. 
La mise en place de la bibliotheque est intervenue sur un terrain presque vierge. En 
effet la presence culturelle frangaise etait jusqu'alors surtout limitee a celle des 
Alliances dont la vocation est plutot 1'enseignement du frangais. Selon le rapport de 
mission de Jean-Jacques Donnard "1'avantage des collections actuelles est qu'cllcs sont 
neuves et peu abondantes".22 
La conception du fonds s'est donc operee a partir d'une approche tres globale de la 
France. sa culture, ses institutions. son actualitc sociale et economiquc, et 1'espace 
francophone d'une part et sur certains points identifies en coherence avec la mission de 
1'IFAS : 1'art modcrne et les sciences sociales. Le nombrc de volumes et de documents 
disposes en libre acces sur les etageres ne represente pas un fonds tres important 
quantitativement, et il faut garder a Fesprit que la bibliotheque n'a pas encore realise 
toute ses acquisitions de depart. Le programme de dotation FICRE est reconduit pour 
22 La mise en place d'une mediatheque-centre de ressources d 1'IFAS. Rapport de mission, Bureau des bibliotheques, 
Ministere des Affaires Etrangeres, juillet 1995. 
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rantiee a venir ou de nouvelles acquisitions viendront completer les collcctions. II s'agit 
donc d'examiner horizontalement les champs thcmatiqucs couverts et verticalement le 
niveau d'approfondissement choisi. Nous nous bornerons donc a indiquer les grandes 
caracteristiques. 
L'orientation du centre de ressources est complementaire de la bibliotheque 
generaliste de 1'Alliance frangaise. Suivant la vocation particuliere de VIFAS. a la fois 
centre culturel et centre de recherche, 1'orientation du projet s'est fait vers le niveau 
universitaire : proposer en sciences humaines et sociales les ouvrages de base des 
auteurs frangais, ainsi que les theses specialisees des etudes sur le monde africain. 
L'attache culturcl Laurent Deveze, directeur de VIFAS, soulignait lors de 1'inauguration 
que la bibliothequc propose au public une ouverture sur le monde francophone 
d'Afrique et sur 1'Ocean Indien qui est un axe majeur de la politique exterieure 
rcgionalc de la nouvclle Afriquc du Sud . Le reancrage au continent noir et la volonte 
d'unc meillcurc integration a 1'Ocean Indien est le leimotiv des diplomates de 1'apres 
Apartheid. Le choix de batir une importante collection illustrant les deux dernieres 
decennies de creation contcmporaine repond aux attentes du public des artistes sud-
africain. Boycotee pendant vingt-cinq ans par la communaute artistique internationale, 
la communaute culturelle sud-africaine est avide de ce type d'information. 
Le choix de la langue des collection a ete celui du frangais de niveau 
universitaire. La bibliotheque ne possede que tres peu de litterature. Elle ne propose 
aucun support pedagogique ni methode d'apprentissage de la langue. L'IFAS s'est defini 
trois types de public: les artistes, les journalistes et professionnels cherchant a 
approfondir leur connaissance de la France et les chercheurs en sciences sociales. Le 
choix du frangais comme languc cxclusivc de la bibliotheque reduit considerablement 
1'acees direct aux ouvrages pour les non-francophones curieux de la France. De plus la 
terminologie des ouvragcs de nivcau universitaire est loin d'etre accessible aux 
etudiants en frangais qui ne sont que 1500 a etudier cette langue a 1'universite dans le 
pays24. Comme dans beaucoup de pays a dominante anglophone, francophilie et 
francophonie ne vont pas forcement de pair. L'experience acquise au Japon montre que 
la plupart des questions posees qui relevent du centre de ressources sont posees en 
23 Extrait du discours d'inauguration de la rnediatheque-centre de ressouces le 14 juillet 1996. 
24 La population globale d'etudaints est de 335 000, Note sur l'etat de la Francophonie en 1995, BCLE d'Afrique du 
Sud, 1996. 
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japonais par de non-francophones25. La bibliotheque se trouve confrontee sur ce sujet a 
une question cruciale : comment organiser 1'acces d'un public non francophone a des 
informations de qualite et de niveau universitaire sur la France malgre la barriere de la 
langue ? L'alternative dans 1'optique de toucher un plus large public parait etre de 
fournir les renseignements directement en anglais26. Seul le service questions-reponses 
inspire de la Bibliotheque Publique dlnformation offre des reponses en anglais et 
afrikaans grace a la presence d'un bibliothecaire maitrisant ces langues, ce qui parait 
indispensable pour satisfaire les demandes du public local. 
a. Les livres. 
Les ouvrages de la bibliotheque sont recents. Les thcrncs les plus representes sont 
les sciences sociales, 35%, et les Arts, 26%.27 Au sein du domaine 700, Arts, se trouvent 
3 % pour la peinture, 4% musique et spectacles. Le domaine de la litterature, qui 
represente 5% du total compte 3% de litterature africaine francophone. Les moins 
representes sont la religion et les generalites. Les domaines de la philosophie et de 
1' histoire-geographie representent chacun 12% de la collection, ce dernier possede 
autant de livres sur 1'histoire de la France que sur 1'histoire de 1'Afrique. Ces domaines 
vont etre developpes en priorite. 
b. Les periodiques. 
Le choix des quatre vingt periodiques est realise selon les recommandations du 
projet centre de ressources. II propose un eventail representatif de la presse frangaise : 
actualite economique, politique, artistique et litteraire, et tous les aspects de la vie 
frangaise grace, par exemple, aux magasines feminins. La consultation du personnel de 
1'Institut pour les suggestions d'acquisition permet de tirer profit pour la bibliotheque de 
la connaissance des chercheurs. Ils exercent ainsi de bonne grace une veille scientifique 
dont 1'expertise constitue 1'atout des periodiques de 1'IFAS. Les membres de la section 
recherche, tres impliques dans la communaute scientifique procurent aussi a la 
bibliotheque un approvisionnement precieux en litterature grise et publications 
scientifiques. 
c. Revue de presse 
25 Un centre de ressources sur la France au Japon, Institut franco-japonais de Tokyo, 1995, p4. 
26 Le rapport de mission de Jean Jacques Donard, Bureau des bibliotheques, Ministere des affaires etrangeres en juilet 
1995 recommandait que 20% des ouvrages de references soit acquis en anglais. 
27 cf tableau en annexe Ventilation des 2300 livres par domaine au ler septembre 1996. 
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Un coopcrant du service national de la section recherche de l'IFAS assure une revue 
de presse sud-africaine a partir du Star, du Mail and Guardian et du Sowetan. Cette 
revue de presse souligne particulierement les domaines de sciences sociales susceptibles 
d'interesser les chercheurs. La presse fran§aise n'est ni depouillee, ni indexec. II est 
regrettable que le centre de ressource se prive ainsi d'une source d'information qui est le 
miroir instantanne de 1'actualite avec une pluralite de points de vue, et permet une 
reponse organisee, rapide, et efficace aux questions "sur la materialite et le quotidien"28 
des frangais. 
d. Documents audiovisuels. 
La collection ne comporte que des originaux aux droits acquis, choisis sur les 
catalogues ADAV, VIP Institutionnels, la Videotheque centrale du M.A.E. La 
bibliotheque propose peu de fictions, juste quelques films marquants du cinema franijais 
et francophone, des documentaires sur 1'art et sur la France. Le fonds comprend aussi 
des films experimcntaux et du video-art. II compte 200 titres, consultables sur un 
moniteur de grande dimension. 
e. Documents sonores. 
Le fonds de 200 disques compacts est principalement compose de musique classique 
frangaise ancienne et du XXe siecle. L'effort a particulierement porte sur la musique 
baroque et la musique medievale meconnue en Afrique du Sud. Le fonds comporte aussi 
des enregistrements de musique ethnique realises par Radio France, et quelques grands 
textes enregistres. L'equipement a ete acquis sur les credits des fiches navettes pour 
1'audiovisuel. 
f. Documents numeriques. 
Les seize documents numeriques que la bibliotheque propose sont consultablcs sur 
placc. Ils concernent trois themes: art et culture (10 titres), histoire, geographie et 
politique (4 titres) et references (2 titres). Ces choix ont ete realise en "coherence avec la 
politique globale d'acquisition de la bibliotheque"29. Ces documents d'un acces facile 
pour les lecteurs "curieux de la France" et non specialement francophones, sont de 
surcroit disponibles en version anglaise et francaisc. 
28 Le centre de ressources et les bibliotheques frangaises a Vetranger, Martine Poulain, 4eme dossier des 
bibliotheques frangaises a 1'etranger, juillet 1994. 
29 La creation d'un service de consultation de CD-ROM, D Baude, Bulletin des bibliotheques frangaises a 1'etranger 
numero 8, 2eme semestre 1995 
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La construction de la politique d'acquisition s'est faite dans un souci de 
complementarite de 1'environnement local. Pour integrer au mieux les objectifs de la 
DGRCST, la bibliotheque de 1'1FAS doit garder present a 1'esprit que la collection ne 
s'apprecie pas a son volume, mais exprime un projet dirige vers un public identifie, avec 
une offre documentaire specifique developpee harmonieusement et aetualise.30 
3. Elements de bibliotheconomie. 
La bibliotheque de ITFAS presente ses collections avec 1'appui d'un 
amenagement moderne et agreable, qui reflete les dernieres avancees de la 
bibliothEconomie en France. L'equipe est formee de deux bibliothecaires recrutes 
localement. sans vcritablc formation. 
Pour soutenir le projet de centre de ressources, des locaux spacieux ont ete mis a 
disposition, environ 300 metres carres. Le role de vitrine du savoir-faire frangais en 
matiere de bibliothcques est illustre par le choix du mobilier modulaire Borgeaud, blanc 
et bleu, fonctionnel et agreable. Le contraste est saisissant avec le mobilier sud-africain, 
lourd, epais et gris qui ressemblent plus a des etageres de magasinage. Une salle entiere 
dans un esprit mediatheque est consacree aux pcriodiques et a Faudiovisuel. Les 
periodiques ne sont pas directement visibles lorsqu'on entre dans cette salle, ce qui est 
regrettable, de meme il serait souhaitable que la porte pleine soit remplacee par une 
porte en verre a visibilite totale. 
La mediathequc-centre de ressources de 1'IFAS dispose d'un local agreable et 
moderne, dont la fonctionalite pourrait etre amelioree sur certains points, notamment la 
visibilite de 1'organisation des pieces. 
La composition de l'equipe chargee du projet de la creation du centre de 
ressources s'est modifiee au cours de sa mise en place. A 1'origine 1'equipe de 
bibliothecaires etait constituee d'une professionnelle titulaire du C.A.F.B., assistee par 
un recrute local. Cet atout a ete une opportunite tres favorable a la mise en place du 
centre. Depuis son depart en octobre 1996, la bibliotheque ne compte plus aucun 
personnel reellement qualifie, mais conserve tout de meme deux emplois a temps plein. 
30 Comtitution et developpement de fonds specifiques, Renee Herbouze, 1 er dossier Bibliotheques de France a 
1'etranger, juin 1993, p 34 
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La personne chargee plus particulierement des relations avec les partenaires locaux a 
acquis avec la precedente bibliothecaire les rudiments de base de 1'indexation DEWEY. 
Sa connaissance du reseau universitaire sud-africain, sa maitrisc de 1'anglais et de 
1'afrikaans sont d'importants atouts pour 1'insertion de la bibliothequc dans le contexte 
local, 1'accueil du public et les demarches aupres des fournisseurs. Le dcuxiemc 
bibliothecaire est un fran§ais recrute localement. 
L'equipe effectue en commun les taches d'acquisition, indexation et traitemcnt 
des documents, au coup par coup, selon la disponibilite de chacun. Le catalogage n' a 
pas encore debute. La bibliotheque n'est pas informatisee. On dispose juste d'un 
inventaire avec le titre, 1'auteur, la date et la cote DEWEY, sans aucune referenee aux 
normes. Les bibliothecaires se relaient par demi journees pour le service public. Leur 
bureau est commun, ce qui favorise la coordination du travail. Son exiguite ne facilite 
pas 1'equipement des ouvrages. 
La repartition des taches de traitement du document au sein de 1'equipe pourrait 
etre rationalisee, ce qui permettrait de liberer du temps pour autre chose. La priorite 
semble pour le personnel etre tout d'abord d'acquerir un bagage technique suffisant. 
Une reelle formation bibliotheconomique est le viatique indispensable de la prise en 
compte de labibliotheque de 1'IFAS par les partenaires locaux, dont le niveau technique 
est similaire a celui de la France. Les formations organisees localement sont de qualite 
satisfaisante et pourrait etre mises a profit l'an prochain. Elles seraient utiles a court 
terme pour la preparation du cahier des charges du systeme informatique. 
La vocation et la localisation specifique dc lTnstitut frangais d'Afrique du Sud 
dont la bibliotheque est une composante importante, expliquent le choix d'une politique 
d'acquisition orientee vers un public de niveau universitaire, dans les domaines de la 
France, de la francophonie, des arts et des sciences humaines. La modernite de 
1'equipement et la presenee de deux employes a plein temps en font le centre de 
ressources francais le plus organise d'Afrique australe, cependant la localisation est sans 
aucun doute un frein a la frequentation. Par ailleurs, il existe d'autres sources 
documentaires frangaises, dont les vocations sont differentes. 
b. Les bibliotheques des Alliances Fran^aises, soutien pedagogique a 
1'enseignement du frangais. 
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Les Allianccs frangaiscs constituent un important reseau de vingt deux 
etablissements en Afrique du Sud plus un au Lesotho. lls sont regroupes autour de la 
delegation generale basee a Johannesbourg. Ces associations autonomes, a but non 
lucratif repondent au droit local. Les Alliances ont beneficie en 1995, outre la mise a 
disposition de personnels, d'une subvention de 44 millions de francs de fonctionnement, 
de 10 millions de francs d'investissement ainsi que de fonds d'intervention a 
concurrence de 7.4 millions de francs. La rclation de 1'Etat avcc ces associations est 
definie dans le cadre d'une convention passee avec FAlliance frangaise de Paris, a 
laquclle elles sont toutes affiliees et de contrats d'objectifs negocies localement par les 
ambassades. 
Ces etablissements avaient traditionnellement pour mission de servir de relais a 
1'enseignement du frangais. Au plan mondial leur public est compose a 38 % d'actifs, a 
O 1 
30% d'etudiants, et a 26% de scolaires" . En Afrique du Sud les Alliances enseignent le 
frangais a 3100 inscrits. A la suite de la reforme de la DGRCST, elles sont appellees a 
participer aux programmes de coperation dans le domaine linguistique, educatif et 
culturel. Dans le Gauteng, les sept plus importantes bibliotheques des Alliances ont regu 
en 1996 une dotation de base de 10 000 frs afin d'acquerir un fonds renouvelle sur la 
France. La tentative de mise en place d'un dispositif de coordination entre 1'IFAS et les 
Alliances frangaises des 1995 n'avait pu etre mene a bien jusqu'a la presente etude. 
Les bibliotheques des trois Alliances de la region du Gauteng, a Johannesbourg, 
Pretoria et Soweto peuvent etre definies selon deux principaux points communs: elles 
ont un fonds oriente vers 1'enseignement de la langue, et elles sont congues avant tout 
comme un support pedagogique. Ces elements marquent la specificite de leur public, et 
partant de leur offre. 
1. Des hibliotheques concues eomme un support pedagogiaue. 
Les bibliotheques des trois Alliances presentent par dela leurs particularites le point 
commun d'etre avant tout traitees comme des outils au service de la mission 
pedagogique de 1'etablissement et non en tant que centre de ressources documentaires 
31 Une politique pour le frangais, ministere des Affaires etrangeres, Documentation frangaise 1996 
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en tant que tel. D'ailleurs, l'inscription a la bibliothequc fait partie des droits ouverts 
automatiquement par Finscription aux cours. La plus importante est la bibliothequc de 
1'Alliance de Johannesbourg, tete de reseau des Alliances d'Afrique du Sud. Ellc 
compte environ 6000 documents, puis vient 1'Alliance de Pretoria avec quelques 3000 
documents et celle de Soweto qui en propose autour de 2000. 
La politique et les objectifs des bibliotheques dans les Alliances du Gauteng est de 
satisfaire un public bien cible, d'accompagner les cours plus que de se developper en 
soi. La qualite technique et bibliotheconomique ne sont pas des objectifs prioritaires. 
Les etudiants des Alliances frangaises ont des motivations variees. Les plus representes 
sont les adultes actifs, 80 % des 261 inscrits de Pretoria. L' Alliance de Johannesbourg 
rcalise des cours sur la demande des entreprises, celle de Pretoria organise plus 
ponctuellement des formations, par exemple pour Siemens. La seconde cible concerne 
les etudiants de 1'universite, cherchant un soutien dans leur cursus et les scolaires. Le 
cout des cours de 1'Alliance frangaise n'en permet 1'acces qu'a une categorie de la 
population disposant de ressources elevees. Un exemple de prix : 900 rands le semestre 
avec 3 heures hebdomadaires a 1'Alliance frangaise de Johannesbourg32. Hormis a 
Soweto, qui est une Alliance specialement subventionnee par les services culturels de 
Vambassade, le public est principalement compose de blancs aises33. La philosophie de 
1'Alliance qui est celle de 1'autofinancement oblige les directeurs a bien percevoir la 
demande du public afin de leur assurer le service de qualite qu'ils attendent. Afin de 
permettre 1'acces du public dans de bonnes conditions, les etablissements sont situes 
dans des quartiers reputes pour leur securite avec des possibilites de parking. L'Alliance 
de Johannesbourg dans le quartier tres chic de Parkview, non loin de la residence du 
consul general de France et celle de Pretoria dans le quartier residentiel de Sunnyside34, 
Les horaires des bibliotheques sont calqucs sur ceux des cours et etendus en soiree, 
jusqu'a 20h00 a Pretoria, par exemple 
La plupart des cours sont de niveau debutant et intermediaire. Quelques cours sont 
donnes de niveau avance. Pour ces etudiants en situation de debut d'apprentissage, la 
32 Un mois de salaire pour un ouvrier noir. 
33 Une enquete realisee en juillet 1996 a FAlliance de Johannesbourg, montre que le public est compose 
majoritairement de femmes, anglophones plutot qu'afrikaaners et possedant en general au moins un Bachellor ofArt 
34 voir carte en annexe 
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bibliotheque doit proposer un choix d'ouvrages de niveau linguistique acccssiblc. Les 
supports de la video, de la bande dessinee et des revues sont particulierement apprccies. 
Les bibliotheques ne disposent pas de personnel a temps complet, et les 
bibliothecaires changent souvent. A Pretoria, une bibliothecaire professionnelle 
retraitee, titulaire d'undiplome professionnel35 passe il y a environ trente ans a 1'UNISA 
travaille quatre heures par semaine. A Johannesbourg, une etudiante de RAU, parlant un 
peu frangais, mais sans aucune formation bibliotheconomique s'occupe de la 
bibliotheque a mi-temps depuis un mois. Elle remplace une autre etudiante restee en 
poste un an. Un cooperant professeur de frangais detache par le B.C.L.E. est charge, a 
temps partiel, du centre de ressources pedagogiques, destine aux professeurs de la 
rcgion du Gautcng. Le travail assigne a ce cooperant illustre bien le fait que la 
bibliotheque soit avant tout conguc comme un reservoir d'outils pedagogiques de la 
langue. Cest le directeur lui meme qui est en charge de la bibliotheque a Soweto, parmi 
ses nombreuses autres activites. Contrairement a ce qui se passe a 1'IFAS, les 
bibliotheques ne disposent pas de personnel disponible pour orienter les lecteurs ou 
fournir une reponse precise a une question. 
Le developpement des collections qui ne sont pas utilisee pour 1'enseignement n'est 
pas une priorite dans les Alliances du Gauteng. Ni Johannesbourg, ni Pretoria ne 
possede de disques compacts ou d'enregistrements numeriques ou d'acces internet. 
Soweto possede quatre CD-ROM. Les acquisitions sont faites par les directeurs dans 
tous les cas. Les sommes consacrees sont faibles et le choix se porte surtout sur de 
n/r 
nouveaux outils pedagogiques que sur une politique de developpement des collections. 
Les acquisitions en 1996 ont ete faites par dotation directe de 1'ambassade.37 
Les movens accordes aux bibliotheques le sont surtout pour l'accueil des etudiants. 
Chacune propose un espace de lecture convivial, facilement accessible. La salle de 
lecture de la belle Alliance de Johannesbourg en constitue 1'espace central, eclaire par 
une immense baie vitree et pourvue de meubles design. Les etageres de libre acces sont 
disposees sur toute la hauteur sous plafond, il faut un escabeau pour y acceder. La salle 
de Pretoria a ete repeinte et reamenagee recemment. Les espaces de visionnage de 
35 degree oflibrarian ,un an apres le Matric, le baccalaureat. 
36 Bandes dessinees a Soweto, manuels de FLE a Johannesbourg. 
37 Une liste d'ouvrage avait ete envoyee en 1995 parmi laquelle les directeures pouvaient choisir des ouvrages pour 
un montant de 10 000 frs. 
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cassettes videos a Soweto et Pretoria sont accucillants et fonctionnels. L'amenagement 
et le mobilier ont ete congu pour le feuilletage et la lecture de loisirs, plus que pour 
1'etude, contrairement a 1'IFAS. 
2. Des eollections tournees vers 1'enseignement de la langue. 
Les collcctions des Alliances frangaises sont importantcs dans les classes 400, 
langues (27% des fonds a Johannesbourg, 23% a Pretoria, 15% a Soweto) et 800, 
litterature (34% a Johannesbourg, 39% a Pretoria et 62% a Soweto)38. Parmi ces 
ouvrages predominent les dictionnaires, la phonetique et la grammaire, et la linguistique 
appliquee. Les domaines de la philosophie, de la religion, de 1' histoire-geographie et des 
sciences sont peu couverts et representent chacun moins de 5% du fonds, sauf pour 
1' histoire-geographie qui regroupe 12% des fonds a Johannesbourg. En litterature les 
Alliances proposent en frangais surtout des fictions, des policiers, un peu de theatre et de 
poesie et des "classiques". Ces derniers sont aussi disponibles en anglais. Signalons que 
1'Alliance de Pretoria possede du fait de son ancien directeur un petit fonds de sciences 
sociales recent et de niveau universitaire (12% du fonds). La repartition par support doit 
temperer un peu ces chiffres, puisque les cassettes de langue et de musique, surtout des 
varietes- environ 250 a Pretoria, et 2200 a Johannesbourg- ne sont pas pris en compte 
dans l'analyse. Les collections sont relativement anciennes, sauf a Soweto. Les autres 
bibliotheques datent du debut des annees cinquante. Certains domaines, comme 
1'histoire et la geographie, contiennent des ouvrages en grande partie obsoletes. Le 
domaine de la litterature, tres important quantitativement contient une bonne partie 
d'ouvrages un peu desuets ( en moyenne plus de dix ans a Pretoria et Johannesbourg) et 
peu de litterature francophone. Les supports pedagogiques du lrangais sont les fonds les 
plus vivaces. Lc niveau des ouvrages est plus facile que celui de 1'IFAS. A VAlliance 
frangaise de Johannesbourg, sur dix domaines DEWEY, sept sont de niveau debutant et 
facile, et et huit pour celle de Pretoria. La bibliotheque de 1'Alliance de Soweto ne 
propose pas d'ouvrage de niveau avance. Le choix de revues est d'environ une petite 
dizaine, generalistes et d'acces facile. Les bibliotheques ne proposent pas de nouvelles 
technologies, comme les cd, ou les cd-rom, n'ont pas ete acquis. 
38 Cf tableaux d'evaluation des fonds de livres des Alliances frangaises, aout 1996, en annexe. 
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En 1'absence de personnel qualifie. 1'organisation bibliotheconomique est un peu 
artisanale. II n'y a pas de catalogue, et a fortiori pas de catalogue a entrccs multiples. 
mais des inventaires. Celui de Johannesbourg, trouve trop vieux, va " etre jete". Cclui 
de Pretoria constitue avec soin par le precedent directeur n'est plus tenu a jour depuis 
trois ans. A Soweto, 1'inventaire n'est pas fait par manque de personnel. L'indexation 
est inegalement utilisee. Sa qualitc et sa coherence est variable selon la competence du 
bibliothecaire mais dans tous les cas limitee aux livres. A Johannesbourg, un employe 
plein de bonne volonte a "arrange" le classement CDU lors du recent demenagement de 
1'Alliance pour qu'il soit "plus pratique". Les ouvrages sont par exemple regroupes par 
pays quelque soit la discipline concernee. La prcscntation par collection ( La serie noire, 
par exemple) est couramment utilisee. Enfin, aucune des bibliotheques n'est 
informatisee. Le pret est parfois consigne par les lecteurs eux-memes ( Pretoria, 
Soweto). Seule la bibliothecaire de Pretoria a entrepris le dcsherbage et le reclassement 
des ouvrages. 
Les ressources specifiques aux Alliances sont donc 1'enseignement de la langue, 
les fonds enfantins, et les videos de fictions. Leur vocation d'apprentissage de la langue 
et les attentes de leur public expliquent les axes des collections. Leur acces est facile, 
mais les services aux lecteurs sont sommaires. En effet les objectifs de ces bibliothcques 
sont plus de servir de soutien au cours, que de repondre a une demande documentaire. 
c. Autres ressources documentaires specialisees. 
II existe dans la region du Gauteng plusieurs autres organismes frangais 
disposant d'une documentation interessante, actualisee et rare en Afrique du Sud. Notre 
ctude se limite a ceux relevant d'un statut soit public, soit consulaire, soit associatif. 
S'inspirant de la classification proposee par le centre de ressource sur la France au 
Japon39, on distingue d'une part les centres d'information qui detiennent des donnees et 
des publication sur la France et d'autre part les point d'acces a 1'information. Les 
domaines accessibles a travers ces organismes sont principalement Feconomie et 
1'industrie frangaises, la lecture enfantine et de jeunesse et le programme scolaire 
fran§ais, le tourisme et 1'action humanitaire. 
39 un centre de ressources sur la France au Japon, Institut franco-japonais de Tokyo, 1995. 
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1. Ressources documentaires sur reeonomie et Pindustrie francaise. 
Plusieurs organismes disposent de documents techniques sur 1'economie et 
Pindustrie de la France. Le Poste d'Expansion Economique (PEE), antenne locale du 
ministere de Peconomie et des finances, et la Caisse frangaise de developpement 
(PROPARCO), sont des institutions publiques. La chambre de commerce et d'industrie 
frangaise d'Afrique Australe (CCI) ressort d'un statut consulaire. L'organisation pour la 
cooperation industrielle et Pinvestissement entre PAfrique du Sud et la France 
(OCSAF) est une association financee par le CNPF international. La description des 
ressources de ces organismes doit tenir compte des modalites d'acces a ces informations 
professionnelles. 
Le PEE est Porganisme le plus ouvert au public et le plus accessible, du fait de 
1'organisation de sa documentation. Cest aussi la plus grande des quatre structures, 
donc la plus a meme d'accorder de Pespace et de Pargent a cette fonction. 
La documentation que presente le Poste d'Expansion est consultable sans rendez 
-vous, et constitue une ressource sans equivalent en Afrique du Sud dans les domaines 
des generalites (000), des sciences humaines, analyse economique et financiere, 
legislation, (300), et des scienees et techniques, (600). La richesse de cette 
documentation est due a 1'approvisionnement de qualite fourni par le Centre frangais du 
commerce exterieur: annuaires professionnels, dossiers thematiques sur 1'offre de 
produits et de services frangais, depliants et brochures des services de prospective et 
d'etude du ministere de PEconomie et des Finances. Une documentaliste est presente a 
mi-temps, son travail est facilite par la pre-indexation des documents expedies par le 
CFCE. La couverture geographique s'etend a la France et PAfrique australe. Le Poste 
recoit aussi un eventail representatif de revues economiques, comme La Tribune 
Desfosses. II dispose d'acces en ligne a plusieurs banques de donnees specialisees. 
La CCI d'Afrique Australe offre a peu pres le meme type d'information mais 
dans un contexte plus informel. La specificite de la documentation de la CCI est d'etre 
un relais de toutes les CCI des villes frangaises et de ce fait de disposer d'une couverture 
geographique etendue en France. Sa collection de titres de revues est plus large que celle 
du PEE, mais les annuaires sont moins a jour. La CCI peut aussi procurer a la demande 
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des etudes de marche concernant la France. La CCI est une bon point d'acces a 
Pinformation sur la presence des entreprises frangaise en Afrique australe. 
La PROPARCO entretient de forts liens avec le ministerc de la cooperation. A 
ce titrc il a acces au reseau documentaire IBISCUS, association des organismes frangais 
de cooperation. Certains documents confidentiels sont reserves au personnel. La 
PROPARCO constitue un point d'acces precieux sur la politique de cooperation 
bilaterale de la France, ses relations internationales, Vaide au developpement, et la 
situation politique, economique et sociale de toute la zone Franc. La documentation 
re§ue de France comporte des revues de presse thematiques, des dossiers et des 
bibliographies thematiques mensuelles. II est aussi possible de commander les articles 
originaux. L'agence de Johannesbourg est un site pilote pour la consultation en ligne des 
bases de donnees IBISCUS. 
L'OCSAF est 1'organisme le moins ouvert au public car la plupart des 
informations qu'il detient sont dc naturc confidentielle, et 1'acces payant. Elles 
conccrnent surtout les activites frangaises en Afrique du Sud sous la formc de dossiers 
de presse et documentaires. 
Bien que redondantes pour certains secteurs, les ressources documentaires sur la 
vie economique et les entreprises frangaises assurent une representation riche et 
actualisee. Parmi tous ces organismes, le plus accessible au public dans sa philosophie 
et de par sa structure, est le Poste d'Expansion Economique. 
2. Litterature enfantine et de ieunesse. programme scolaire francais. 
L'ecole frangaise Jules Verne de Johannesbourg scolarisc les enfants du cours 
preparatoire jusqu'au baccalaureat. Le fonds d'ouvrage represente environ 5000 
volumes, ct une douzainc d'abonnements vivants, ct ne contient pas d'autres supports. 
Les manucls et ouvragcs accompagncnt correctement tout le programmc de 1'cducation 
nationalc jusqu'au collegc. Le fonds de niveau lycee est un peu moins bien fourni. La 
bibliotheque propose des ouvrages pour le loisirs et Peveil des petites classes: contes, 
livres jeux, livres d'images et de la litterature enfantine. L'acces de la bibliotheque est 
reserve aux eleves de l'ecole fran§aise. Les locaux sont congus d'un seul tenant, 
melangeant petits et grands, dans une ambiance plus joyeuse que concentree. Une 
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bibliothccairc a plein temps, dans les horaires de 1'ecole assure a la fois le 
fonctionnement de la bibliotheque et la surveillance de la salle. 
3. Le tourisme. 
L'office du tourisme, maison de la France en Afrique du Sud constitue dans 
notre classification plutot un point d'acces a 1'information. En effet sa vocation est 
d'informer en priorite les professionnels du tourisme. Les documents qu'il possede sont 
destines a etre distribucs et non archives. L'office du tourisme detient cnviron 1500 
titres, principalement sous forme de brochures, concernant soit des destinations, soit 
des activites ou des types d'hebergement. La documentation n'est pas indexee. Le 
premier domaine est une ressource precieuse, car la couverture geographique est assez 
complete, et etendue aux DOM-TOM, surtout a 1'Ile de la Reunion toute proche. Tous 
les comites regionaux du tourisme font regulierement parvenir leur publication. Une 
cinquantaine de dossiers thematiques sont disponibles, ainsi que des cartes et plans des 
principales destinations touristiques. L'acces n'est pas tres aise car les deux employes 
ont deja beaucoup a faire avec leur public cible: les professionels du tourisme. 
4. L'action humanitaire. 
Le Centrc pour la recherche, 1'information et 1'action en Afrique, CRIAA, cst 
une organisation non gouvernementale de solidarite internationale qui finance des 
recherches, des formations et des programmes de construction dans le domaine de 
l'amenagement urbain et local. II propose dans le champ 300, sciences sociales, des 
dossiers de presse et des revues, ainsi que prochainement une base documentaire sur les 
actions menees dans toute 1'Afrique. L'existence dans le Gauteng d' informations sur la 
cooperation pour le developpement et 1'action humanitaire permet de presenter une des 
specificites de la presence frangaise en Afrique. L'acces du public est possible sur 
rendez-vous et des infrastructures d'accueil sont a disposition. 
II existe dans la region de Johannesbourg des ressources documentaires 
specifiques et diverses dans des domaines peu couverts par ailleurs comme la vie 
economique et les entreprises frangaises, la litterature de jeunesse et le programme 
seolaire frangais, le tourisme et la cooperation humanitaire. Le domaine des sciences et 
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techniqucs frangaises n'est pas represente. mis a part 1'industrie, commc dans beaucoup 
de pays etrangers40. Celui de la musique ne possede pas non plus de point d'acces. Sur 
ces huit organismes, la seule offre documentaire qui soit redondante avec celle de 
1'IFAS est celle du service de presse de 1'ambassade, a Pretoria. Tous ces centres de 
documentation et point d'acces a Pinformation sont meconnus, car leur vocation 
premicre n'est pas Pouverture au grand public, mais ils sont accessibles cependant pour 
des demandes precises. Leur niveau technique est generalement assez faible. 
B- Offre sud-africaine, points forts et lacunes. 
La presence de fonds frangais dans les bibliotheques d'Afrique du Sud est 
marginale et exclusivemcnt situee dans les bibliotheques universitaires et les 
bibliotheques de centres de recherches. La position du frangais en Afrique du Sud n'en 
fait pas une priorite des acquisitions pour la lecture publique par ailleurs limitee dans cet 
Etat de tradition liberale41. Jusqu'a la fin de PApartheid, les bibliotheques obeissaient a 
la separation raciale.42 Les municipalites et les gouvernements locaux proposent a 
discretion quelques bibliotheques fonctionnant avec peu de moyens. Du fait de leur 
statut qui procure des moyens financiers plus importants, les bibliotheques universitaires 
et les bibliotheques des centres de recherche ont les collections les mieux fournies du 
pays.43 Les universites sont enticrcment privees et payantes. Leur situation financiere 
malmcnce par la crise economique generale les pousse a diminuer les credits de la 
documentation, qui restent cependant honorables. Leur niveau technique et 
bibliotheconomique, bien que legerement en deca des pratiques frangaises est 
comparable. Les hibliotheques sont informatisees depuis une quinzaine d'annees au 
moins, le libre acces est tres repandu. Les nouvelles technologies et les supports les plus 
modernes sont couramment utilises44. Le personnel responsable possede une 
qualification de niveau homogene dans toutes les institutions visitees45. 
4(1 C. Agostini , Developpement d'un fonds d'information scientifique et technique, ler dossier des bibliotheques de 
France a 1'etranger, juin 1993, p27. 
41 La part du budget consacre par la Republique sud-africaine en 1994 au traitement de ses agents etait de 2.5%, ce 
qui illustre la faible importance du service public. 
Librairies apart, Alexandria, vol 4 (3), p 213, 1992 
Report ofArts and Culture task group, 1996 " The academic libraries hold the lion's share [ la part du lion] of the 
national book stock of the country" p 10 
44 La conference Intemational information Society and Development, ISAD organisee sous 1'egide du ministere des 
arts, de la culture, des sciences et techniques en mai 1996 a reuni les acteurs mondiaux des nouvelles technologies a 
Johannesbourg 
45 The structure ofthe South African system of lihraries and information. Department of National Education, 1993 
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L'evaluation des ressources frangaises a ete menee pour cette enquete dans six 
bibliotheques de la region du Gauteng : les quatre universites les plus importantes et 
deux centres de recherches46. Les fonds des centres de recherches concernent plutot les 
themes de 1'Afrique francophone que la France stricto sensu. Plusieurs difficultes de 
methode se pose dans 1'evaluation de la presence de fonds etrangers dans les 
bibliotheques sud-africaines. 
Les fonds en litteraturc frangaise sont en general situes dans les sections de 
langues romanes47 ou de langues europeennes modernes. Les acquisitions sont realisees 
pour ces sections toutes langues confondues par le bibliothecaire specialise, il est donc 
difficile d'obtenir des donnees particulieres au frangais. Bien que ce soit le plus facile a 
faire, il serait tres reductcur de ne prendre en compte que les ouvrages classes en 
litterature frangaise. La methode adoptee dans cette analyse est de constituer une liste 
d'auteurs francais de reference dans plusieurs domaines et de verifier leur presence dans 
les collections. Dans 1'optique de 1'insertion de la bibliothcque de 1'IFAS dans le tissu 
sud africain, les domaines choisis pour 1'enquete correspondent aux points forts de sa 
collection. Le but final est de savoir comment se positionnent les choix documentaires 
de 1'Institut frangais par rapport aux fonds frangais existant dans les universites. 
L'utilisation de 1'afrikaaner est une habitude des bibliothecaires, qui 1'utiliscnt 
courammcnt dans la documentation et la prcsse professionnclle. 
Les fonds frangais dans lcs bibliothequcs des quatre univcrsites majcures du 
Gauteng peuvent etre presentes grace aux critcres de la taille du departement de frangais, 
du temps consacre par les bibliothecaires specialises aux acquisitions, de la fraicheur et 
de la complexite des documents proposes en apprentissage de la langue, des eollections 
de revues, et des ouvrages d'auteurs de 'reference' possedes. Les ressources des centres 
de documentation des organismes de recherche seront presentes selon 1'interet porte aux 
problematiques frangaises et francophones, aux entrees proposees dans leurs catalogue, 
a leur choix de revues et la possession d'ouvrages d'auteurs de notre liste de reference. 
a. Ressources frangaises dans les bibliotheques d'universites. 
46 University of South Africa-UNISA-, University of Pretoria, University of Witswatersrand- WITS-, Rand Afrikaans 
University- RAU-, Human Science Research Council - HSRC-, Africa Institute 
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Lcs bibliothcques des universites ou les effectifs d'etudiants apprcnant le 
frangais sont les plus importants sont $ priori les mieux fournies en ressources 
documentaires frangaises. Sans se limiter au domaine de Vapprentissagc de la langue, la 
taille du departement de frangais est le premier indice de 1'importance des collections 
sur la France et la francophonie. Nous presentons aussi une analyse de la taille du fonds, 
de sa fraicheur et de sa complexite ainsi que de son dynamisme. 
1. DMmportant&s ressources documentaires dans le domaine de la langue et de la 
litterature. 
Le plus grand departement de frangais en Afrique du Sud est celui de l'UNISA. 
Cette universite par correspondance est la plus importante en nombre du pays avec ses 
130 000 etudiants. Ses 357 etudiants de frangais representent 23% de 1'effectif total en 
Afrique du Sud et pres de la moitie de ceux du Gauteng. Les neuf dixiemes des 
etudiants sont de niveau inferieur a celui de French Honours, quatrieme annee 
d'enseignemcnt superieur. Au sein de 1'UNISA, le frangais correspond a 0,2% des 
effectifs. L'enseignement du frangais a 1'universite de Pretoria concerne 120 eleves, 
dont seulement 4 en troisieme cycle. L'effectif represente proportionnellement 0.8% des 
23 300 etudiants au total. Les universites de Witswatersrand et R.A.U. comptent 
respectivement 90 et 72 etudiants de frangais et chacune 10 eleves en troisieme eycle. 
Dans le premier cas, 5% des effectifs totaux et 0.3% dans le second. Les effectifs sont 
donc plutot reduits et ne constituent dans aucun cas un departement a part entiere sur le 
plan administratif.48 La dotation pour les acquisitions dans les bibliotheques des 
universites est en general proportionnelle a la taille relative du departement. La 
conclusion a tirer de 1'analyse des effectifs de frangais est donc que les acquisitions dans 
ce domaine ne sont pas une priorite. 
Le dynamisme des fonds frangais peut aussi etre appreciee empiriquement par le 
temps que leur consacre le bibliothecaire specialise49 pour les acquisitions. Les fonds 
acquis par les bibliothecaires specialises le plus competent sont ceux de 1'UNISA. En 
47 Romance languages. 
48 Pour les etudiants sud- africains l'investissement financier dans Penseignement superieur est tel que les cours 
suivis sont surtout ceux qui garantissent un emploi, dans un contexte de chomage grandissant. Le frangais patit de 
cette situation 
49 traduction du terme subject librarian . 
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effet, Gerard Van der Linden ne consacre son temps qu'a Facquisition pour le 
departement langues romanes50( frangais, italien, espagnol et portugaisj. Son collegue 
Johann Van Wyk acquiert a Pretoria outre les langues modernes europeennes, les 
langues africaines, 1'histoire et la museologie. Mademoiselle Ronel Smit de R.A.U. 
s'occupe a la fois du frangais, de 1'italien, de 1'allemand, de Fanglais, des langues 
anciennes, de 1'histoire de l'Art, de la theologie et de la philosophie ainsi que des 
ouvrages de references du domaine 000. Cette repartition des taches est un autre indice 
de 1'importance relative des collections de frangais dans les bibliotheques. Par ailleurs, 
le bibliothecaire specialise de 1'UNISA est le seul qui ait redige avec les professeurs de 
frangais une charte d'acquisition en 1993. 
Un des points de reperes existant pour 1'evaluation des fonds frangais dans les 
bibliotheques universitaires sud africaines est 1'analyse quantitative du domaine de la 
litterature frangaise. UNISA a le plus grand fonds avec 2760 ouvrages recenses sous 
1'entree litterature frangaise, qui comprend 57 titres de litterature africaine. 
Witswatersrand en propose 1650, Pretoria 1300. Enfin la jeune universite Rand 
Afrikaans possede le fonds le plus petit avec 800 ouvrages. 
Dans le domaine de la pedagogie de la grammaire, une evaluation51 a ete mence 
sur des criteres de complcxitc et de fraicheur. Ne pouvant proceder a 1'analyse de tous 
les ouvrages d'apprentissage de la langue, nous avons choisi le domaine de la 
grammaire, trois cent ouvrages toutes universites confondues. Le niveau de complexite 
obtenu est une moyenne de tous les ouvrages. UNISA se revele etre sur ce critere encore 
la bibliothequc la mieux fournie en fonds frangais, puisqu'elle propose environ quatre 
fois plus d'ouvrages que la bibliotheque de RAU. Les ouvrages sont en majoritc ages de 
plus de quinze ans. A UNISA les ouvrages semblent etre moins anciens. Les nouveaux 
supports pedagogiques ( CD-ROM, enseignement assiste par ordinateur, videocassettes) 
ne sont pas en general accessibles aux etudiants. Seule 1'universite de RAU permet un 
libre aeces, mais seulement dans le cadre du laboratoire de langues separe de la 
bibliotheque. 
Evaluation des eollections d'ouvrages de grammaire frangaise aout 1996 
soromance languages 
51 Bertrand Calenge,- Les politiques d'acquisition,- Ed. du Cerele de la Librairie.- 1994. 
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UNIVERSITE Quantite Fraicheur Complexite 
UNISA 153 43% D; 32%C 14%B;11%A B 
PRETORIA 68 59%D 20% C 12%B;7%A A 
WITSWATERSRAND 37 61%D 23% C 11% C; 5%A B 
R.A.U. 42 55%D 20% C 20%B; 5% A A 
Fraicheur A < 2 ans. Complexite A: debutant, 
B <4 ans. B: intermediaire. 
C < 10 ans. C: avance. 
D > 15 ans. 
2. Evaluation des ressources documentaires francaises dans d'autres domaines. 
Les collections de pcriodiques frangais sont de tailles assez inegales. UNISA en 
possede 89, Wits, 29, Pretoria 23 et R.A.U. 13. Les magasines qui se trouvent le plus 
couramment sont French studies in South Africa present partout, / 'Express 
international, Cahiers de civilisation medievale (3 bibliotheques), Frangais dans le 
monde, Poetique et Lire sont presents 2 fois. Le Monde n'est disponible qu'a Pretoria. 
Les titres sont donc assez differents d'une bibliotheque a 1'autre. La repartition des 
revues par themes revele que la majorite concerne la litterature et que 1'actualite occupe 
la derniere place. La selection de revues dans les universites sud-africaines donne de la 
France 1'imagc du "pays de la litterature". 
Rcpartition des revues par themes en aout 1996. 
Litterature Histoire Philosophie Arts Actualit 
e 
S 
sociales 
Unisa 51% 12% 4% 17% 6% 8% 
Wits 46% 21% 7% 10% 3% 8% 
Pretoria 56% 4% 8% 4% 18% 4% 
R.A.U. 75% 8% 16% 
Tentcr d'evaluer les rcssourccs documentaires frangaises dans d'autres domaines 
que la litterature est necessaire pour donner une image globale des fonds concernant la 
France. L'absence d' indicateurs bibliographiques sophistiques ne permet pas une 
analyse informatique, ou un comptage de ces collections. II est cependant possible de 
realiser une analyse qualitative des collections selon la methode proposce par Anne 
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Curt52. Dans un souci dc faisahilitc, 1'analyse se limitc aux fonds de psychanalysc, 
philosophie contemporainc, sociologie, groupcs sociaux, culture et normcs de 
comportcment, qui sont parmi les points forts des fonds de la bibliotheque dc 1'IFAS. 
Nous avons etabli apres discussion avec mon collcgue sud-africain une liste d'auteurs 
frangais importants dans ces domaines. Comparer cette liste avec les bibliothcques 
universitaires permet de pointer d'eventuelles lacunes et de relever certaines 
adcquations. 
La recherche dans les bibliotheques universitaires des auteurs de notre liste 
revele que tous sont globalement representes53. L'absence totale d'ouvrages n'est 
constatee que dans dix pour cent des cas, et pour les auteurs les moins connus 
(Catherine Coquery-Vidrovitch, Luc Boltanski...). Tous les domaines concernes sont 
couvcrts dans la meme mesure. La bibliotheque la mieux fournic est celle de 1'universite 
UNISA. En termc de nomhrc dc volumes, les auteurs les plus reprcsentes de notrc listc 
sont Roland Barthes, Michel Foucault, Claude Levi-Strauss, Tzvetan Todorov, et 
Maurice Blanchot. Les collections de chaque universite semblent avoir des ressources 
differentes: Jacques Derrida et Edgar Morin sont mieux representes a la bibliotheque de 
1'universite de Pretoria qifailleurs dans le Gauteng. Certains points forts semblent 
emerger: quarante cinq volumes d'Andre Glucksmann sont disponibles a Wits, alors que 
UNISA n'en propose que sept. II serait utile de proceder a un inventaire plus 
systcmatique afin de localiser exactement ces ressources specifiques. Certains auteurs 
sont couverts de fagon tres complete ainsi pour Raymond Aron, a Funiversite d'UNISA 
existe t-il plusieurs traductions differentes pour au moins trois ouvrages. Une analyse 
poussee du contenu de la liste d'ouvrages proposes pour ces auteurs montre que les 
auteurs les plus presents le sont en majorite sous forme de traduction en anglais. Parmi 
les quatre-vingt quinze ouvrages de Barthes que possede la bibliotheque de 1'UNISA, 
cinquante cinq sont cn anglais ( deux en allemand et un en italien !). Ces ouvragcs ont 
ete acquis a destination d'un lectorat non francophone. 
Les ressources frangaises dans les bibliotheques universitaircs sud-africaines 
conccrncnt en priorite la litterature et Fenseignement de la langue. La plus grande 
collection universitaire dans le domaine de la litterature est celle d'UNISA qui propose 
52 Anne Curt, A propos de PDC, Bulletin des bibliotheques de France, numero 2, 1986. 
53 cf en annexe le tableau Auteurs frangais disponibles dans les bibliotheques sud-africaines. 
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environ 2800 titres. L'importance de ces fonds est lie a celle des departcmcnts de 
frangais qui sont reduits au total pour la region a 640 etudiants, surtout repartis dans les 
premieres annees du cursus. Les acquisitions en frangais ne sont la prioritc d aucun des 
bibliothecaires specialises rencontres. Dans le domaine particulier de la grammaire, les 
documents sont en majorite ages de plus de quinze ans et de niveau intermediaire, 
rarement avance. Les revues presentees concernent surtout la litterature. Une analyse par 
auteur montre que d'autres domaines que la litterature comme la philosophie ou la 
sociologie sont plutot bien couverts et parfois de fagon assez complete, mais 
prioritairement en anglais. 
h. Ressources frangaises dans les centres de documentation de centres de 
recherche. 
Les centres de recherchc visites lors de 1'enquete sont le Human Science 
Research Council, HSRC et Africa Institute, Ce sont les deux plus importants 
organismes de recherche en sciences sociales dans le Gauteng. Leurs travaux concernent 
les problemes sociaux dans 1'Afrique du Sud Post-Apartheid, en Afrique australe en 
dans tous le continent en general. Pour evaluer les ressources dont disposent les centres 
de documentation des centres de recherche, une analyse a ete faite des problematiques, 
des dernieres acquistions54, des revues et un pointage d'auteurs frangais a ete effectue. 
Des deux centres de recherches, celui dont les themes sont les plus susceptibles 
de faire appel a des ressources documentaires frangaises est Africa Institute. En effet les 
problematiques sont moins centrces sur VAfrique du Sud et plus ouvertes au continent 
africain en gencral. Outre des sujets portant sur la societe sud-africaine (developpement 
economique et humain, changements politiques et transition dcmocratiquc), Africa 
Institute mene aussi des recherches sur 1'Afrique au sens large (securite interieure et 
regionale, relations inter africaines, tendances globales des pays en developpemcnt). et 
donc sur l'Afrique francophone. Les themes abordes par le HSRC sont moms 
susceptibles de pousser les chercheurs a recourir aux ressources frangaises. lls doivent 
etre directement utiles dans cette periode de democratisation et de changements socio-
economiques que traverse VAfrique du Sud : cducation, developpement des ressources 
54 analyse de la part recente des collections proposee pl 18 dans Les politiques d acquisitions, de Bertrand Calenge, 
Ed. du Cerclede la librairie, 1994. 
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humaines, dynamique sociale et communautaire, besoins primaires de la population. 
L'acces au catalogue de VAfrica Institute par mots clefs correspondant aux pays 
d'Afrique francophone indiquent six cent cinquante six documents. La meme recherche 
au HSRC indique trois cent quarante documents. 
L'analvse des dernieres acquisitions dans l'un et 1'autre des centres de 
documentation montre que VAfrica Institute acquiert actuellement plus de documents 
sur la zone francophone que le HSRC. Sur les cent trente huit dernieres acquisitions de 
P Africa Institute, realisees en mai et juin 1996, trente cinq pour cent concernaient 
1'Afrique en general, sept pour cent les pays francophones tels que le Tchad, la Cote 
dTvoire, le Mali, le Niger, le Senegal, le Zaire et ITle Maurice. Pour le HSRC, dans la 
meine periodc les acquistions se sont montees a un total de deux cent documents, neuf 
pour cent pour le continent africain en general et trois documents concernaient 
specifiquement la zone franc (Ile Maurice et Zaire). 
En ce qui concerne les periodiques, six revues francophones sont disponibles au 
HSRC et quatre a Africa Institute. Les deux revues proposees en plus par le premier 
centre de documentation sont la Revue frangaise de sciences politiques et les Cahiers 
africains d'administration publique. Enfin, par rapport a la liste des cinquante sept 
auteurs frangais que nous avions seleetionnes, huit sont prcscnts a Africa Institute et 
trois au HSRC. Les ouvrages sont essentiellement presents en anglais. Sur neuf ouvrages 
de Rene Dumont, un seul est en lranyais. 
Les centres de documentation des organismes de recherche possedent peu de 
ressources documentaires concernant la zone francophone et pas du tout concernant la 
France. Africa Institute propose le plus de documents. L'offre en periodique est pauvre, 
quoique plus importante au centre de documentation du HSRC. Les documents sont en 
gcneral en anglais. 
Dans la description dcs ressources frangaises et sur la Francc 1'element 
primordial est leur dispersion dans les catalogues. Les fonds etrangers dans les 
bibliotheques ne sont pas classes par nationalite de Fauteur, mais selon leur theme. II 
n'existe pas de vedette matierc definissant la langue originale de 1'ouvrage. Les 
ressources frangaises ou sur la France reste donc hors de portee de tout comptage 
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informatiquc. Ccpendant les conclusions de Vevaluation identificnt leur principaux 
points forts et leurs principales lacunes. 
Les ressources frangaises cn Afrique du Sud sont principalement situees dans les 
universitcs et les centres de recherche. II ressort de notre enquete aupres de six 
bibliotheques que les points forts des ces ressources sont la litterature et 1'enseignement 
de la langue, tant pour les ouvrages que pour les periodiques. Des etudes concernant 
l'aire de 1'Afrique francophone, redigees par des lrancais en anglais sont aussi 
disponibles, mais en faible quantite. Les domaines de la France contemporaine, et 
1'actualite economique et juridique sont les principalcs lacunes des collections de 
periodiques. La fraicheur des fonds semble ausi etre un autre point faible des collections 
frangaises des bibliotheques sud-africaines. En conelusion, les ressources frangaises 
existent dans les bibliotheques sud-africaines, mais proposent principalement une image 
litteraire de la France. 
L'offre documentaire frangaise et sur la Francc disponible dans lc Gauteng est 
presentee a la fois par des organismes frangais et par des organismes locaux. Elle permet 
1'acces a plusieurs themes pour differents publics. La profondeur de l'offre, en terme de 
niveau ou de complexite peut satisfaire trois grands types de public. Le public en 
situation d'apprentissage de la langue peut s'orienter vers les bibliotheques des 
Alliances ou vers celle des universites. Le lecteur francophone possedant un bon niveau 
linguistique qui s'interesserait aux aspects contemporains de la France, peut etre oriente 
vers l'Institut Frangais. Le lecteur specialiste possedant un tres bon niveau de frangais 
peut trouver une reponse a ses besoins documentaires a travers les universites, les points 
d'information frangais specialises et le centre de ressources de VIFAS. Les organismes 
frangais ne prennent pas en considcration la demande du public non francophone, qui 
doit recourir aux bibliotheques universitaires sud-africaines, ou 1'information est moins 
facile d'acces, et dispersee dans les differentes domaines. La largeur de l'offre s'etend 
de la litterature et 1'apprentissage de la langue (Alliances, Universite) aux sciences 
humaines, a 1'art contemporain et la francophonie (IFAS, Universite et centres de 
rechcrches locaux). L'economie, 1'industrie, le commerce, le tourisme, la cooperation, 
les pays de la zone franc et les themes du programme scolaire frangais sont accessibles a 
travers les organismcs documentaires specialiscs. Les principales lacunes concernent les 
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sciences et techniques, et la musique classique et de variete. Cette offre est morcelee et 
meconnue. L'identification et 1'acces a ces organismes n'est pas evident pour le public. 
La coherence spontannee de cette offre, qui est globalement plus complementaire que 
substituable, et sa rarete sont des atouts pour que les fonds frangais sur le site du 
Gauteng soient representes au mieux dans leur richesse et leur variete. 
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DEUXIEME PARTIE 
PROPOSITIONS POUR L'INSERTION DE LA BIBLIOTHEQUE DE L'IFAS. 
Nous avons cxamine les rcssourccs documcntaircs existant sur la France dans le 
Gauteng, a travers les offres frangaises et sud-africaines. La connaissance du contexte 
dans lequel la bibliotheque de 1'Institut evolue permet de presenter une vision globale 
des moyens dont elle dispose actuellemcnt pour repondre aux demandes de differentes 
categories de public 'curieux de la France', sur differents themes. II s'agit maintenant 
dans un deuxicme temps de rechercher comment la bibliotheque peut adapter le concept 
d'insertion dans le tissu local defini par le ministere des Affaires Etrangeres. 
La specialisation des offres des Alliances et des autres organismes frangais et des 
institutions universitaires sud-africaines, et la complementarite qui en decoule sont des 
atouts a prendre en compte. II ne s'agit pas pour la bibliotheque de 1'Institut de 
pretendre devenir la seule detentrice de fonds documentaires sur la France, mais de 
proposer aux partenaires locaux, presents depuis longtemps et bien connus de leur 
propre public, un enrichissement mutuel des potentialites. Michel Melot livre a ce titre 
une recommandation essentielle sur 1'insertion de 1'offre documentaire des 
bibliotheques frangaises a Vetranger au tissu local: 
' Nous savons aujourd'hui qu'aueune bibliotheque, si puissante soit-elle n'est 
autosuffisante. Sur ce point le probleme qui se pose aux bibliotheques frangaises 
a Vctangcr n'est pas tres different de celui qui se pose en France. (...) On peut 
dire que de plus en plus avec la possibilite technique et la necessite fonctionnelle 
de travailler en reseau, Vefficacite d'une bibliotheque reposera moins sur 
Vextension de ses moyens propres que sur sa capacite d'articulation avec 
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l'ensemble des bibliotheques. II faut aborder cette reflexion dans 1' esprit d' une 
incluctable reciprocite : ainsi les bibliotheques frangaises a 1'etranger ne doivent 
pas se presenter en demanderesses, car elles n'obtiendront jamais assez de 
moyens pour repondre seules a toutes les questions de tous les lecteurs, mais au 
contraire, elles tireront leur richesse et leur efficaeite de services qu'elles 
pourront rendre aux autres bibliotheques et de leur juste insertion dans un tissu 
55 de communication qui les fortifiera a son tour.'" 
L'analyse de la realite locale montre que la bibliotheque dispose de plusieurs 
types de partenaires, dont le niveau bibliothcconomique, les moyens et les missions sont 
differents. Des solutions particulieres devront etre choisies en fonction des exigeances 
d'une part des partenaires frangais et d'autre part des partenaires sud-africains, 
techniquement plus exigeants. 
L'objectif est donc de definir un projet clair et lisible d'insertion de l'offre 
documentaire de la bibliotheque de 1'Institut, dans deux tissus differents, afin d'accroitre 
sa visibilite et sa coherence de 1'offre documentaire frangaise pour atteindre le plus large 
public possible. 
Les bibliothcques frangaises a Fetranger doivent etre en mesure de proposer 
desormais un aiguillage vers les ressources locales et frangaises. Le decloisonnement 
des structures des Bureau de cooperation linguistique et educative et des Instituts, prevu 
par la mise en place de centres de cooperation culturelle et linguistique et le 
rapprochement avec le reseau des Alliances sont 1'occasion de rationaliser et de mettre 
en coherence les differentes offres documentaires. L'cxistence d'informations diverses 
et interessantes sur la France dans la region de Johannesbourg, permet a la bibliothEque 
de 1'Institut Frangais de remplir la mission d'aiguillage des lecteurs fixee par la 
politique de centre de ressources. L'inscrtion de 1'offre documentaire dans le contexte 
local garantit la meilleure visibilite possible pour ce jeune organisme qui doit se faire 
mieux connaitre. La mise en oeuvre de la politique de centre de ressource necessite au 
prealable la construction d'une identite forte de Foffre documentaire des services 
culturels du poste, afin de prescntcr aux lecteurs et aux partenaires professionnels un 
55 Michel Melot, " Les perspectives du travail en reseau", Les bibliotheques de France a Vetranger, ler dossier, juin 
1993, p 11-12. 
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positionnement clairement defini. Des propositions pour la mise en coherence de Poffre 
des organismes fran§ais presents sur place et pour 1'insertion dans le contexte sud-
africain peuvent par la suite etre realisees. 
C. Definir un projet d'insertion pour la bibliotheque de I'Institut Frangais 
d'Afrique du Sud. 
La bihliotheque de 1'IFAS evolue dans plusieurs tissus. Les services culturels de 
1'ambassade, et notamment du BCLE constituent des partenaires internes. Les 
partenaires externes de la bibliotheque sont d'une part les detenteurs frangais de 
ressources documentaires, et d'autre part les organismes sud-africains ayant a satisfaire 
des demandes dans le champ de specialite de Plnstitut. La volonte d'insertion de Poffre 
documentaire de la bibliotheque de 1'IFAS suppose une bonne connaissance des 
partenaires locaux et du type de relations a etablir avec eux. La construction d'une 
identite bien definie de 1'offre de Pinstitut est une des conditions de sa bonne insertion . 
Ces deux etapes sont les supports d'une reflcxion sur les perspectives de travail en 
reseau. 
a. Affirmer 1'identite de la bibliotheque 
Le jeune centre de ressources sur la France de PIFAS doit presenter une image 
tres lisible de fa§on a mieux se faire connaitre dans le contexte documentaire local. «La 
bibliotheque se definit autour de son fonds par son idcntite particuliere56 . Trois 
reflexions sur la politique de communication et son ciblage, la politique 
d' accompagnement et de valorisation du fonds et la collaboration avec les services de 
Pambassade peuvent aboutir a affirmer cette identite. 
56 Renee Herbouze, ' Constitution et developpement de fonds specifiques', Bibliotheques de France a Vetranger, ler 
dossier, juin 1993, p 34. 
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1. Politique de communication et cibiage des publics multiplicateurs.57 
Une cooperation durable avec les partenaires,58 suppose que les missions des 
etablisscments soient explicites et clairement lisibles pour les partenaires exterieurs. II 
ne peut y avoir de cooperation qu'entre partenaires qui se sont mutuellement identifies. 
Les actions d'information et de promotion de la bibliotheques sont une des clefs des 
cooperations futures. La tres bonne insertion de la bibliotheque au sein de 1'Institut lui 
permet de beneficier de ses outils de communication: utilisation du mailing pour les 
invitations, articles dans le Newtown Zebra, le magasine de 1'Institut, services de 
1'attache de presse. Cette possibilite qui lui est offerte peut etre completee par une 
information specifique, propre a la bibliotheque qui affirme la personnalitE du centre : 
etablir une carte d'identite de 1'organisme, avec sa localisation, la liste de ses services, 
ses objectifs et ses moyens. D'ores et deja une plaquette presentant ces principaux 
points a ete distribuee lors de 1'inauguration du 14 juillet. Elle apporte une information 
bilingue gencrale sur la bibliotheque. Une nouvelle plaquette peut indiquer les horaires 
d'ouvcrturc, du samedi matin et la possibilite de parking en toute securite au pied du 
batiment. La promotion de 1'etablissement peut etre aussi assuree par la distribution de 
marques-pages et de sacs plastiques au logo de la bibliotheque qui sont des supports 
visibles et relativement peu couteux. Un dossier d'information technique avec des 
indications chiffrees plus specifiquement adresse aux professionnels serait un outil 
interessant pour mieux faire connaitre 1'organisme. 
L'identification des publics multiplicatcurs. c'est a dire des publics pouvant fairc 
connaitre la bibliotheque, a commence a etre tncnee lors de l'ete 1996. Les professeurs 
de fran$ais en Afrique du Sud ont ete invites lors du congres annuel de leur association a 
la visite de la bibliotheque et au vernissage d'une exposition sur Malraux. Une reunion 
d'information des bibliothecaires specialises des univcrsites se prepare pour le mois de 
novembre. Ces deux types de public, qui se sont montres tres interesses par la 
bibliotheque sont de bon relais de communication vers les etudiants. Une collaboration 
sous forme de liste de proposition peut etre initiee a cette occasion, ou bien encore des 
57 Jean Coasguen, 'Les bibliotheques des Instituts Frangais en Allemagne, 13 000 leeteurs et 230 000 livres", 
Rapport de mission DGCST et DLL, 1991. 
58 ler dossier des bibliotheques frangaises a 1'etranger, mai 1993. p 15 
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formations sur le marche de 1'edition en France, ce qui contribuerait aux acquisitions.59 
La diffusion de 1'information aupres des bibliothecaires locaux peut ctre effectucc par le 
biais d'organisations professionnelles. En octobre, un article dans le bulletin de 
1'association SAILIS annongait 1'ouverture de la bibliothcque de 1'Institut. La recherche 
de supports efficaces de promotion de la bibliotheque de 1'IFAS est aussi une occasion 
de demontrer a quel point la cooperation avec les institutions universitaires sud-
africaines est un point de passage oblige de la reussite de 1'implantation. Elles sont le 
principal acces au public potentiel de la bibliotheque tel qu'il a ete defini dans le projet 
de centre de ressources. L'elargissement au public de la communaute frangaise et des 
francophiles en general, qui n'avait pas ete defini comme un public cible a 1'origine, 
pourrait etre realise a peu de frais par le biais des Allianccs frangaises et des associations 
locales de frangais de 1'etranger. Au meme titre que la politique de communication, les 
animations d' accompagnement et de valorisation du fonds contribuent a la definition de 
1'identite de la bibilotheque. 
2. Aecompagnement et valorisation du fonds. 
La politique de valorisation et d' accompagnement du fonds est un outil 
indispensable de 1'insertion de 1'offre documentaire. Les animations permettent a la fois 
de prendre et d'entretenir des contacts avec les partenaires de la bibliotheque et de 
rencontrer le public. La commemoration de la mort d'Andre Malraux a donne 1'occasion 
d'invitcr les professeurs de francais dans le cadre de leur congres ayant pour theme cette 
annee 1'oeuvre d'art, articulation providcnticlle avec 1'actualite locale qui est a reiterer 
autant que possible. Des collaborations avec les acteurs locaux comme cellc menee en 
mars a la librairie Exclusive Books de Villagc Walk, principal fournisseur de livres 
frangais de Johannesbourg permet d'elargir le public et presenter une image dynamique 
'hors les murs' de la bibliotheque. La coordination des animations avec celles de 
1'Institut en est un dcs atouts. 
59 L 'ouverture des bibliotheques publiques allemandes a la litterature etrangere : le cas de la Stadtbucherei de 
Frankfurt am Main, memoire ENSSIB, 1992. 
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3. Mise en svnersie avec les services de Fambassade. 
Pour presenter une image claire de 1'objectif d'insertion de la bibliotheque dans 
le tissu local il serait souhaitable de travailler davantage en synergie avec les actions des 
services de 1'ambassade et de s'en faire mieux connaitre. Les quinze universites 
possedant des departements de frangais ont beneficie l'an passe d'une dotation de livres 
du Bureau de Cooperation Educative et Linguistique d'un montant de 70 000 francs plus 
une dotation speciale de 25 000 francs pour UNISA. A 1'occasion des prochaines 
dotations il serait interessant l'an prochain que la biblotheque de 1'IFAS participe a ces 
dotations sous la forme d'une presentation des outils bibliographiques frangais 
permettant les acquisitions ou de l'etat de la production editoriale frangaise dans 
quelques domaines. Un travail d'information peut etre fait aupres des collegues pour 
signaler tout le profit a tirer de la frequentation d'un gisement documentaire de langue 
frangaise unique a Johannesbourg. L'ecole francaise peut trouver aussi bien pour les 
enseignants que pour les eleves les plus ages des ressources interessantes dans les 
collections et des supports pedagogiques attractifs. Dans un autre ordre d'idees, il serait 
interessant que le service de presse de 1'ambassade fasse beneficier le centre de 
ressources d'une copie de ses dossiers de presse. Tous les moyens existent pour 
presenter de la bibliotheque une image claire et lisible aux partenaires. 
b. Positionnement par rapport aux autres organismes. 
Afin de realiser au mieux son insertion dans le tissu local, la bibliotheque de 
rinstitut doit proceder a une analyse externe de son environnement et une analyse 
interne de son projet. Utiliser les outils du marketing permet de formaliser et clarifier la 
perception de la realite dans laquelle evolue la bibliotheque, pour deboucher sur des 
decisions et des mises en pratique. Avant de definir la strategie d'insertion de la 
bibliotheque, il faut connaitre ses objectifs, ses forces et son environement. 
1. Anaivse externe 
Le marketing comme outil d'analyse des relations entre plusieurs services 
d'information definit en theorie quatre differentes situations, que nous pouvons 
confronter a la realite de 1'exemple de Johannesbourg60. Etant donne la jeunesse de 
60 J.M. Salaiin. Marketing des bibliotheques et des centres de documentation. Ed Cercle de la Librairie, 1992, p 75. 
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1'Institut, il est difficile de fonder le raisonnement sur 1'experience, mais nous pouvons 
prendre le parti d'imaginer les possibilites de developpement des relations entre les 
organismes documentaires. En utilisant la grille de lecture de la carte documentaire 
Etablie dans la premiere partie61, la politique de mise en reseau apparait tout a fait 
applicable au contexte existant, car les relations de concurrence pour 1'offre 
documentaire sur la France dans la region du Gauteng sont en effet improbables. Un 
centre de ressources sur la France dans un pays non francophone apporte de nouveaux 
documents, rares et couteux dans le contexte local. II enrichit donc par le biais des 
echanges et des cooperations entre stractures la potentialite de ceux qui oeuvrent dans le 
meme domaine. La relation de substituabilite correspond a la situation ou deux services 
peuvent rendre la meme prestation, or, comme nous 1'avons vu dans 1'analyse des fonds 
frangais en Afrique du Sud, ce type de relation est assez improbable entre organismes 
frangais qui ont tous des missions tres differentes. Avec les organismes universitaires 
sud-africains, la substituabilite aurait pu etre possible dans les domaines des sciences 
sociales et de 1'art mais la barriEre de la langue et les restrictions d'acces limitent cette 
possibilite, sans la faire disparaitre completement. Le cas dans lequel se trouve la 
bibliotheque de 1'IFAS semble donc plutot correspondre aux relations de 
complementarite: les services proposent des prestations qui s'cnrichissent mutuellement. 
Un document introuvable dans un organisme sera recherche dans un autre plus 
speeialise, ainsi 1'acces au texte original d'un ouvrage de Barthes, absent a Wits pourrait 
etre emprunte a 1'IFAS. Le pret entre bibliotheques constituerait la forme la plus aboutie 
de cette complementarite. Enfin les relations d'articulation vont encore plus loin dans la 
cooperation, dans la mesure ou les structures se rendent dependantes mutuellemcnt a 
travers par exemple le catalogage et les acquisitions en commun. Etablir ce type de 
relations entre partenaires de plusieurs nationalites semble difficilement rEalisable, du 
fait de 1'heterogeneite de statut des differents organismes. Les relations s'etabliront 
progressivement, par etapes. Elles pourront avoir a long terme pour vecteur un reseau 
electronique, mais doivent etre au prealable initiees par une reflexion sur le 
positionnement de la bibliotheque. 
Deux types de cooperations se degagent pour la bibliotheque de 1'Institut, qui est 
un partenaire tres interessant, en terme de contenu et de technique pour les petits 
61 voir aussi les resultats de Fenquete docurnentaire en annexe; 
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organismcs frangais et un intcrlocutcur plus marginal pour les grandes bibliotheques 
universitaires sud-africaines. La presence de bibliotheques frangaises dans les pays 
developpes, et 1'Afrique du Sud en est un dans le domaine des sciences de 
Pinformation, ne correspond qu'a une possibilite d'intcrvention a la marge, pour les 
acquisitions de certains types d'ouvrages ou de collections, pour la clientele de 
chercheurs et d'universitaires. 62 
2. Analvse interne 
L'analyse marketing incite a prendre en compte dans le diagnostic des situations 
de partenariat ou de concurrence la position du service d'information dans un ensemble 
fonctionnel plus vaste, celui de sa tutelle. La bibliotheque s'articule a la dynamique de 
la diplomatie frangaise en Afrique du Sud dont les enjeux depassent sa propre activite. 
La bibliotheque est soumise a une double tutelle. D'une part, elle obeit au sein 
de 1'Institut a la responsabilite hierarchiquc de 1'ambassade et plus particuliercment 
acelle du conseiller ct de 1'attache culturels, et d'autre part ellc s'inscrit dans lc projet du 
Bureau des bibliotheques au ministere des Affaires Etrangeres. Dans cette analyse, deux 
logiques et deux types de priorites sont a prendre en compte. En effet, d'une part 
1'ambassade a des objectifs diplomatiques, etle Bureau des objectifs fonctionnels. 
Comme nous 1'avons evoque dans la premiere partie, 1'objectif premier de la 
localisation de Vinstitut correspond au souci d'apporter un soutien au conseil municipal 
transitionncl du grand Johannesbourg. Le projet de mise en coherence de 1'offre 
frangaise et d'inscrtion dans le tissu local doit de ce fait clairement identifier Vapproche 
qu'il privilegie. Le choix de la priorite a donner entre arguments techniques et 
diplomatiques s'avere dclicat. En maticre de partenariat, les rclations avec les 
universitcs moins marquees par Vapartheid sont privilegiees, meme si les conditions 
techniques ne sont pas les meilleures. Le choix des publics a satisfaire est animc par le 
meme souci : ces derniercs annees, la politique linguistique de Vambassade fixait 
commc objectif Vintroduction du frangais dans les milieux noirs et mctisscs. La 
coopcration de la bibliotheque doit elle aller plutdt dans ce sens, et mettre au second 
plan le public universitaire, majoritairement blanc ? La reflexion bibliotheconomique ne 
peut a elle seule repondre a ces questions, car elle ne peut avoir lieu en marge des 
62 Michel Pierre, 'Public et clienteles. La demande est elle soluble dans 1'offre ?' Les bibliotheques de France ii 
l'etranger, ler dossier, p 9-10 
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institutions et des priorites de la diplomatie. Les relations avec les Alliances frangaises 
sont actucllement fortement influencees par la politique de rapprochement avec 1'Institut 
demandee par 1'ambassadeur et la perspective de fusion en CCCL. II est necessaire de 
savoir quelle place 1'information et les bibliotheques prendront dans le nouveau 
dispositif afin de determiner la perennite des projets. En resume, dans une approche 
marketing de 1'analyse de la situation, pour pouvoir definir une strategie, il est 
indispensable d'obtenir de la tutelle des objectifs precis et formalises63. En effet, le 
terme d'insertion dans le tissu local peut prendre des significations differentes. 
L'insertion peut se limiter a la simple affirmation d'une presence ou aboutir a un travail 
en rcseau. Dans notre reflexion, nous envisagerons les formes de collaboration qu'il 
nous semble necessaire de realiser pour accroitre la visibilite de la bibliotheque, en etant 
bien conscients que les imperatifs diplomatiques restent absents de l'analyse. 
c. Les perspectives de collaboration. 
Envisager de collaborer avec d'autres bibliotheques necessite de definir les 
conditions prealables et les objectifs du travail. II serait nuisible d'engager la 
bibliotheque dans des relations exterieures qu'elle aurait initiEes sans etre sur de 
pouvoir les mener a terme, faute d'avoir rempli toutes les conditions de bon 
fonctionnement. 
1. Conditions a remplir par la bibliotheque au prealable. 
Les trois principaux points a regler avant d'entamer des demarches vers les 
partenaires potentiels sont ceux de la formation et de la qualification du personnel, ceux 
de 1' equipement et de 1'organisation du travail. 
Confier les taches de relations avec les partenaires exterieurs a un professionnel 
est essentiel. Le projet doit donner une image de fiabilite technique des le depart. Cest 
une condition eapitale pour initier la collaboration avec les partenaires sud-africains, qui 
utilisent couramment les nouvclles technologies et les dernieres innovations 
bibliotheconomiques. L'impact de la reconnaissance professionnelle de la bibliotheque 
63 Jean-Michel Salaiin, Le marketing des bibliotheques et des centres cle documentation, Ed Cercle de la librairie, 
1992, p 78. 
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est de la plus haute importance. 64 II est indispensable d'accroitre la competence du 
personnel avant d'cntamer toutes demarches. 
Acquerir un logiciel de catalogage compatible avec les reseaux locaux est un 
choix important pour la reussite de la collaboration. D serait pertinent de rediger le 
cahier des charges en gardant a 1'esprit les contraintes des normes et formats locaux 
pour l'exportation des notices. L'informatisation donne aussi 1'occasion de mettre a plat 
le fonctionnement de la bibliotheque et de la rationaliser. Le choix du logiciel peut etre 
precede d'une etude des fonctionalites de la bibliotheque afin de determincr ce qui doit 
etre automatise et le partage des taches : saisie et mise a jour des notices et fichiers, 
recherche d'information, gestion des operations de pret des documents, importation et 
exportation des notices, editions de parties de la base, securite du systeme grace a 
1'acces limite65. II est regrettable que les bibliothecaires n'aient actuellement aucune 
formation sur les concepts de mots clefs, de liste d'autorites, ou d'indexation matiere, ce 
qui ralentira la construction du catalogue. La gestion des commandes et recettes 
gagnerait aussi a etre informatisee. La bibliotheque a recours a une entreprise de service 
informatique pour 1'entretien, la maintenance et les depannages legers. II serait 
preferable de faire plutot appel a des specialistes de 1'informatique des bibliotheques, 
disponibles dans la region. Enfin terminer 1'indexation et 1'equipement des ouvrages, 
des phonogrammes et des videos est un prealable a toute autre operation. Une bonne 
organisation du travail passe par 1'etablissement d'echeances. La meilleure solution afin 
de finir 1'equipement des ouvrages non encore realisees serait de faire appel a des 
vacataires, pratique courante dans toutes les bibliotheques. Une planification plus 
rigoureuse des activites permettrait a l'equipe de liberer des heures pour de nouveaux 
besoins : service public, orientation des lecteurs, formation et cooperation avec d'autres 
services. 
2. Oblectifs du travail en commun. 
La priorite dans la collaboration avec les partenaires est une information 
mutucllc sur les services, les collections offertes, et les conditions d'acces. Le premier 
64 Bernard Genton, 'L'evaluation qualitative des bibliotheques d'etablissements', Les bibliotheques de Frartce a 
Vetranger, ler dossier, p 47-48. 
65 Les bibliotheques de France a Vetranger, 3e dossier, p 4-5, mai 1994. Ce dossier presente une etude comparative 
des systemes de gestion des bibliotheques monopostes realisee par le bureau Van Dijk. 
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effet de cette disposition sera de permettre aux bibliothecaires d'identifier et localiser les 
documents ainsi que les personnes-ressources. Un guide d'orientation du lecteur, dont la 
forme s'inspirerait du guide Oriente express de la Bibliotheque Publique d'Information 
peut etre realise en exploitant les resultats du travail d'identification des ressources sur 
la France dont nous avons jete les bases66. La localisation, dans les limites 
geographiques du Gauteng, des bibliotheques a consulter est obligatoire pour proposer 
fll 
des solutions realistes en terme de deplacements aux lecteurs. 
Participer aux catalogues communs existant en ligne paraft etre aussi un point de 
passage oblige de 1'insertion de l'offre. Cet effort necessite des compctcnces techniques 
et professionnelles pour acquerir un niveau similaire aux sud-africains. Dans le cas des 
organismes frangais, qui ne possedent pas de catalogue, et encore moins de moyens 
informatiques, la construction d'un catalogue commun devra se faire ex-nihilo. La 
question des moyens est determinante dans le choix des priorites. La construction d'un 
site Web presentant le fonds et les services de la bibliotheque ainsi qu'un acces en ligne 
au catalogue est pour 1'instant le support de mise a disposition le plus simple et le moins 
couteux. 
La troisiEme etape de la collaboration doit etre la mise en place d'un pret entre 
bibliotheques avec les partenaires qui en disposent, dans un premier temps. Son 
organisation reprcsente un cout financier et un effort technique important pour la 
bibliotheque mais elle est essentielle pour assurer le rayonnement de V offre. Cet outil 
est d'autant plus indispensable qu'il est courammnent repandu en Afrique du Sud. II 
permettra de pallier le handicap de la localisation de la bibliotheque. 
Les moyens necessaires a Vetablissement d'unc politique d'insertion dans le 
tissu local ne sont actuellement pas a la disposition de la bibliothcque. Le probleme 
primordial est celui de la formation du personnel. Les etapes de construction de la 
bibliotheque devront toutes etre realisees dans Voptique de la collaboration future en 
gardant a Vcsprit que de la qualite des fonctionnalites de base dependra la reussite de 
Vinsertion dans les catalogues communs en ligne, et du pret entre bibliotheques. II s'agit 
de donner aux partenaires, et au public une image de scrieux et de disponibilite de 
Voutil documentaire et du personnel, tout en continuant de dispenser un aecueil 
sympathique. Une fois realisee la refexion sur le projet de collaboration avec les autres 
66 voir resultats de 1'enquSte en annexe 
67 voir carte en annexe 
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organismes, partant d'une analyse elaire de la situation et des propositions que veut faire 
la bibliotheque, le projet d'insertion dans le contexte local doit s'adapter a deux 
contextes differents : la mise en coherence de 1'offre des organismes frangais et la 
collaboration avec les organismes sud-africains. 
D- Mise en coherence des offres des organismes frangais. 
Lors des journees bibliotheques de mars 1993, qui presentaicnt la nouvelle 
politique des bibliotheques frangaises a 1'etranger, 1'articulation de 1'offre des 
bibliotheques avec 1'ensemble du dispositif documentaire frangais a 1'etranger a ete 
prescntee comme une question majeure68. Dans le contexte non francophone de 
Johannesbourg, cette articulation comporterait les avantages d'un acces localise, donc 
moins cher et plus rapide a une grande variete de documents, et a des sujets d'actualite 
facilite par la creation d'un annuaire des participants. Un groupe de pilotage pourrait 
ctre constitue sous 1'impulsion du centre de ressources de l'Institut Frangais, et finance 
sur le FICRE, comme cela a ete realise a Tokyo69. En 1'etat de la communication entre 
les differents organismes impliques dans la representation de la societe frangaise en 
Afrique du Sud, il est difficile de proposer un cadre d'action en terme administratif ou 
contractuel. Le "reseau" dont la bibliotheque se veut etre le coordinateur ne pourra 
compter que sur 1'insertion des partenaires de leur propre initiative. L'experience 
d'autres reseaux documentaires, comme le reseau Hatrics dans le Comte du 
Hampshire70, le plan Conspectus ou le projet Library and Information Plan en Grande 
Bretagne peut inspirer la mise en coherence de l'offre documentaire frangaise a 
Johannesbourg. Notre enquete a montre la difference de statuts des organismes frangais 
possedant de la documentation et la diversite de leur offre. La mise en coherence aura 
une faisabilite variable selon les motivations des partenaires, on 1'envisagera donc a 
plusieurs niveaux. Une fois identifie le degre d'implication des partenaires potentiels du 
projet de mise en synergie, il faudra determiner les moyens necessaires 
a. Plusieurs niveaux potentiels de cooperation. 
68 Les bibliothequesfrangaises h Vetranger, ler dossier, mai 1993, p 3-4. 
69 Institut franeo-japonais de Tokyo, Un centre de ressources sur la France au Japon, juillet 1995 
70 Nick Fox, 'Un reseau documentaire anglais', Bulletin des bibliotheques de France, t 38, n_2, 1993, p 44-49. 
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Selon le concept de centrc de rcssources dcfini par le ministEre. tous lcs 
organismes presentant de la documentation sur la France dans sa dimension 
contcmporaine peuvcnt etre potenticllemcnt appeles a jouer un role dans lc 'reseau' 
documentaire. L'initiative de la mise en coherence venant du projet de centre de 
ressources, la volonte politique sera determinante dans la reussite des realisations. 
Differents niveaux de collaboration doivent etre proposes aux organismes. Selon leur 
vocation et leur statut, leur interet a participer a un tel reseau documentaire sera 
variable. Dans le cas des organismes independant de la politique des bibliotheques du 
ministcre des Affaires Etrangeres, la mise en valeur des avantages immediats sera une 
des conditions de leur participation a un projet collectif. La logique des organismes 
publics, consulaircs ou prives est differente, et correspond surtout a 1'avantage a tirer de 
la situation. La bibliotheque nc doit pas se prcsenter seulcmcnt en tant que dcmandeur 
de leurs ressources mais aussi proposer ses services et ses collections. Le degre 
d'intcgration pourra varier entre le stade le plus simple, celui de 1'orientation des 
lecteurs a celui plus abouti dc la mise cn cohcrcncc des offrcs. La structure du reseau 
serait pyramidale. A la base, les membres fondamentaux outre leur participation au 
reseau s'engageraient dans une rcflcxion sur la synergie de 1'offre. Les membres moins 
impliques se contentant de participer aux echanges d'information. 
1. Les points tPaeees a l'information 
Les organismes qui detiennent des publications et des donnees sur la France, 
sans avoir ni la vocation ni les moyens d'accueillir le public pourront etre appeles a 
jouer le role de points d'acces71. Leur interet a la participation au reseau serait de 
disposer a travers la bibliothcque dc 1'Institut des ouvragcs dc refercnccs, et annuaires, 
d'un aiguillage vers les autres organismes, de la presse generalistc, du service question-
reponses et de 1'acces aux ressources electroniques, CD-ROM, base de donnees France 
Monde du ministere des Affaires Etrangeres. En contre partie ils accepteraient de 
repondre aux demandes de renseignement filtrees par les bibliothecaires, voire des 
lecteurs directement, et de signaler leurs ressources dans le guide d'orientation. Leur 
71 Principalement les centres de documentation specialises evoques dans la partie 1-A. 
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participation permettrait cTaccrottre et d'cnrichir 1'offre documentaire a disposition du 
public dans la region de Johannesbourg. 
2. Les partenaires actifs de la cooperation doeumentaire. 
Les services documentaires destines au public, comme les bibliotheques des 
Alliances Frangaises, et eventuellement le Poste d'Expansion Economique, pourraient 
participer de fagon plus active au reseau et par la meme accroitre leur efficacite et 
reduire leurs couts. Les services sous 1'autorite de 1'ambassade sont en premier lieu 
concernes par ce projet, meme si 1'experience montre que ces relations ne vont pas de 
72 soi. . Le partenaire le plus evident de cette cooperation documentaire est le reseau des 
Alliances frangaises. Les publics des deux organismes se recoupent dans leur public d' 
etudiants maitrisant les bases du frangais, du public francophile ou curieux de la France 
et des francophones a la rccherche de ressources documentaires en frangais. Ce critere 
de correspondance73 est une base de travail en commun sur le contenu des ressources 
proposees. Des propositions de repartition des themes et des niveaux d'acquisitions 
peuvent etre envisages, surtout avec 1'Alliance frangaise de Johannesbourg et celle de 
Pretoria. II est diffieilement pensable d'integrer la bibliotheque de 1'Alliance frangaise 
de Soweto, peu accessible pour le public non sowetan et possedant peu de moyens. Les 
axes documentaires pourraient etre les suivants : niveaux debutant et intermediaire en 
francais dans les Alliances, et niveau avance a 1'Institut. Nous preconisons que les 
themcs soient repartis dans la continuite de 1'existant entre litterature et linguistique, art 
de vivre et cinema, bandes dessinees, videos de fictions, section jeunesse dans les 
Alliances et sciences humaines, beaux arts, actualite sociale economique et politique a 
1'Institut. L'interet de 1'IFAS est de profiter de 1'ancrage ancien des Alliances frangaises 
dans le tissu local, qui ont longtemps represente la seule presence culturelle frangaise au 
temps de 1'apartheid. En retour les fonds de la bibliotheque de 1'IFAS enrichissent les 
potentialites de celles des Alliances. Elle peut aussi apporter un soutien technique a leur 
72 Jean-Jacques Donnard, ' La bibliotheque/mediatheque et 
frangais', Les bibliotheques de France a 1'etranger bulletin 
73 Bertrand Calenge/Aiguillage vers les ressources locales 
juillet 1993,p 13, 
ses partenaires au sein des etablissements et des services 
n_4, 2eme trimestre 1994, p 16. 
', Les bibliotheques de France a 1'etranger, 4e dossier, 
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renovation, en terme de desherbage et d'organisation, dont la necessite a ete demontree 
7 A lors de 1'analyse de leur fonds . 
Ce rapprochement va dans le sens du prochain decloisonement des structures 
dans les domaines linguistiques et culturels, annonces par la reforme des CCCL. La 
programmation 1996 de la cooperation culturelle scientifique et technique soulignait la 
priorite accordee par le poste a 1'integration des reseaux culturels (Instituts. Alliances et 
BCLE) pour " assurer une meilleure coherence a la politique culturelle linguistique et 
educative". Les reductions de 1'enveloppe budgetaire annoncees pour l'an prochain par 
le conseiller culturel de 1'ambassade, sont aussi un autre argument pour la mise en 
synergie des efforts, afin d'utiliser au mieux les moyens alloues a la documentation. 
b. Les moyens necessaires a la mise en coherence de l'offre. 
Les conditions de la reussite de la mise en coherence de 1'offre frangaise voulue 
par la politique de centre de ressource du ministerc des Affaires Etrangeres, ont 
clairement ete idcntifiecs par Martine Poulain75 : " La coherence ne peut etre obtenue 
que par 1'organisation en un reseau structure, detenteur de missions claires et dont les 
composantes parlent un mcmc langage." La nature du reseau devra proposer un 
maximum de souplesse et de simplicite. La forme de 1'association paraft la mieux 
adaptee pour permettre a des organismes de statuts divers de travailler en commun. 
La constitution d'un annuairc a jour des membres et de leurs ressourccs sera le 
premier outil de la cooperation. La liaison entre les membres du reseau pourrait 
s'effectuer par messagerie internet, par fax et par courrier. La telecommunication, 
notamment par le biais des reseaux electroniques permettra le partage des ressources par 
un systeme de pret entre bibliotheques. 
Les centres les plus investis dans le reseau seraient en mesure de repondre a des 
questions simples grace a une plate forme documentaire minimum : certains services du 
serveur du ministere des Affaires Etrangeres, certaines publications et annuaires sur 
papier et 1'acces a des ressources a distance. lls pourraient aussi en mesure d' orienter 
des lecteurs en fonction de la specialisation des acquisitions. Une mise en synergie des 
74 Une reunion avec les directeurs des Alliances en septembre a deja evoque cette possibilite. 
75 Martine Poulain, 'note de lecture sur le rapportde mission de J Coasguen", Bulletin des Bihliotheques de France, 
n_3,1991, p36. 
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politiques d'acquisition pourrait limiter les doublons et assurer la diversite des 
documents mis a disposition. L'ideal serait d'arriver a un catalogagc commun au 
76 reseau . Et dans un premier temps a obtenir un catalogue pour chaque organisme. 
Le partage de ressources clectroniques, acces a distance d'un serveur de CD-
Rom serait economique pour tous les organismes partenaires La bibliotheque de 
Plnstitut Frangais pourrait proposer en outre aux organismes participant des formations 
aux techniques bibliotheconomiques et documentaires et aux nouvelles technologies. 
Les moyens de communication et la possibilite de pret entre bibliotheque sera 
determinant pour assurer Padhesion de centres eloignes comme la bibliotheque de 
PAlliancc de Pretoria. 
Les aspects economiques devront etre definis avec Penscmble des partenaires. 
Dans Pimmediat, quelques propositions simples peuvent etre faites : seuls les travaux 
d'interet commun aux differents partenaires seraient finances par les credits du FICRE. 
Le financement necessaire a Pinsertion des organismes dans le reseau resterait a leur 
charge. II est assez negligeable : un ordinateur avec modem, un fax, une structure 
d'accueil du public a acces reserve ou libre, une personne a memc de maftriser les outils 
documentaires et bilingue, les activites de documentation ne correspondant pas 
necessairement a son activite principale. Dans le cas du Grand Londres, le centre de 
ressources sur la France facture les services au dela de dix lignes de reponse, ou de cinq 
photocopies. 
Le point essentiel de Pefficacite du reseau sera sa visibilite et donc sa 
communication. II recevra un nom facilement identifiable par les utilisateurs 
anglophones, une plaquette papier presentera ses objectif, la mise au point d'une 
presentation electronique sur Internet serait egalement bienvenues. Elle pourrait 
proposer un repertoire des organismes officiels frangais en Afrique du Sud, une 
bibliographie minimum sur la France, et un guide d'orientation sur les services 
disponibles. 
Ces realisations demandent le soutien d'une volonte politique affirmee et de 
moyens financiers suffisants. Plusieurs obstacles peuvent freiner la realisation de la mise 
en reseau. L'heterogeneite des structures, et leurs defaillances internes, en terme 
76 Anne Kupiec, 'propositions d'amelioration des bibliotheques frangaises a 1'etranger' 2e dossier Les Bibliotheques 
de France a Vetranger, pl4 
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cTorganisation et de personnel evoquees en premiere partie poussent au scepticisme. Les 
responsables seront-ils persuades de la necessite d'adhcrcr au projet? La specialisation 
des petits centres documentaires et 1'etroitesse de leur public cible les inciteront-ils a 
chercher a acccder a 1'information plus generaliste de la bibliotheque de 1'Institut? Les 
organismes dont la documentation n'est pas a priori destinee au public auront ils la 
capacite de traiter les demandes emanant des bibliothecaires ? La rotation rapide du 
personnel dans les organismes trangaise a 1'etranger en general ne favorise pas la 
perennite d'un organisation partenariale. Les reticences des publics a se deplacer surtout 
en centre ville peut pour certains partenaires du reseau rendre suspecte la legitimite de la 
bibliotheque de 1'IFAS. En outre, il faut avoir conscience que 1'equipe des 
bibliothecaires de 1'IFAS devra y consacrer une partie de son temps, surtout lors de la 
mise en route, et que le probleme de la maitrise de 1'anglais et de 1'afrikaans se posera 
avec plus d'acuite que le public s'elargira. Outre un travail de rcflexion sur les missions 
de la bibliotheque, la mise en coherence de 1'offre documentaire frangaise permettrait 
aussi de rendre plus visibles et plus attractives les ressources frangaises pour les 
partenaires sud-africains. 
E- S'inserer dans le tissu local. 
La presentation de la politique de centre de ressources du ministere des Affaires 
Etrangeres soulignait que " les defis de la mise en reseau sont a 1'interieur des centres et 
instituts de recherche, et a 1'exterieur vers les bibliotheques universitaires des villes oii 
sont installes ces bibliotheques. 77" La politique de centre de ressources preconise 
rinsertion dans le tissu local de 1'offre frangaise, notammcnt pour obtenir une meillcurc 
visibilite de 1'offre gracc a la participation aux catalogucs en lignc. Dans le contcxtc 
sud-africain, comme nous 1'avons vu dans 1'analyse de 1'offre frangaise, les partenaires 
potcntiels sont les bibliotheques univcrsitaircs et dc centre de recherche. La politique du 
poste privilegie par ailleurs les relations etroites avec les univcrsites dont 
1'etablissement dans le domaine de la cooperation scientifique et technique s'est deja 
revelee fructueux dans le passe78. La formation a distance du departement de frangais de 
77 Yves Saint-Geours, 'Une plateforme commune, des projets specifiques', ler dossier des bibliotheques de France a 
Fetranger, mai 1993, p4-5. 
78 Ambassade de France, L'aide franqaise au developpement et a la reconstruction en Afrique du Sud., 1996. 
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L'UNISA est depuis 1995 une des priorites de la cooperation pour le service culturcl. La 
mise a disposition d'un expert et la formation de 1'equipe enseignante constitue Fun des 
points forts de la politique linguistique du poste. Des relations suivies existent aussi 
entre les grands centres universitaires frangais et les universites sud-africaines. 
Faire connaitre et valoriser les fonds et les services de la bibliotheque est 
neeessaire pour attirer 1'attention du public cible, habitue a se satisfaire de ce que 
propose les universites et centres de recherches. La bibliotheque de l'lnstitut propose 
1'acces a de nouvelles ressources actualisees et dans des domaines complementaires de 
ceux proposes par les bibliotheques universitaires. En effet 1'analyse de leurs ressources 
a montre qu'outre la litterature, les domaines de l'actualite (periodiques, televisions 
satellites, annuaires ) et les supports non livres sont peu representes. La specialisation 
des collections de 1'Institut autour du theme de la France et de la francophonie, 
notamment du monde africain, permet aux publics un acces plus rapide aux documents, 
que la recherche de ces documents disperses dans les catalogues d' autres bibliotheque, 
par 1'indexation LCSH et Dewey. Les ouvrages dont la lecturc est au programme des 
cours se trouveront cependant plutot dans les bibliotheques universitaires, et aucun 
ouvrage en anglais n'est a disposition. L'ergonomie des salles, le libre acces a tous les 
supports de documents ( possibilite de visionnage et ecoute sur place) et Vcxistence du 
service qucstion-reponse sont aussi des arguments pour les lecteurs, confrontes dans les 
bibliotheques universitaires a la suroccupation des locaux et au manque d'equipement79. 
Cependant la localisation de la bibliotheque reste un problEme pour le public cible, 
notamment les jeunes etudiantes qui representent une bonne proportion des effectifs de 
francais. Le bilan des ces analyses des avantages compares des bibliotheques 
universitaires et de celle de 1'IFAS laisse entendre que si le public universitaire est 
susceptible de venir a la bibliotheque, ce sera surtout au depart pour un document 
particulier. Les lecteurs viendront probablement des organismes plus proches 
geographiquement, Witts et RAU, car le trajet ne sera pas un obstaele, mais aussi parce 
qu'ils sont habitues a circuler dans le centre-ville. Pour faire connaitre au public 
l'existence de ressources documentaires uniques sur la France a 1'Institut, 1'insertion au 
tissu local de bibliotheques, mediatrices de l'information, est le moyen le plus efficace. 
La realite des bibliotheques universitaires de la region du Gauteng est celle de 
79 L'analyse dont les resultats se trouvent en annexe montre que seule 1'universite de RAU propose, au laboratoire la 
posiibilite de visionner des cassettes videos. 
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1'existence de trois principaux reseaux tres actifs ( DLL, SABINET et GAELIC) dont il 
faut comprendre 1'imbrication et le fonctionnement. A long terme 1'objectif d'insertion 
dans le tissu local est d'approcher SABINET et d'integrer GAELIC. Etant donne le 
niveau technique eleve de ces collaboration inter-bibliotheques, l'objectif a court terme 
le plus realiste est de mener un partenariat privilegie avec l'un d'entre eux, pour mieux 
comprendre les attentes du public et les exigeances de la participation a ces reseaux. 
a. Comprendre le tissu ioeal. 
Le tissu local des bibliotheques sud-africaines est tres construit, et son 
organisation va aller en se renforgant. La pratique du travail en commun est repandue, 
dans plusieurs domaines: le pret entre bibliotheques (Inter Library Loan), les bases de 
donnees bibliographiques (Sabinet) et le partage des ressources (Gaelic). Comprendre le 
tissu necessite de connaitre 1'origine des organismes et leur fonction, ainsi que les 
relations existant entre eux. 
L'cxistcncc de relations entre bibliotheques est ancienne entre Afrique du Sud80. 
Des liens officicux ont longtemps existe entre les bibliotheques de Wits et de Rau. Le 
pret entre bibliotheque a travers Inter university library comitee (IULC) concernait les 
technikons d'une part et les universites d'autre part.. Les etudiants de troisieme cycle 
pouvaient avoir acces gratuitement aux autres bibliotheques de la region sur 
recommandation de leur bibliothecaires. Ces reflexes sont herites de la periode des 
sanctions economiques contre le regime de Vapartheid, qui touchait aussi les biens 
culturels. D'une fagon empirique, grace aux catalogues, chaque bibliotheque pouvait 
faire savoir si elle etait la seule detentrice d'un abonnement et assumer la perennite de 
sa presence dans le pays. Les parti-pris politiques de chaque universite ont limite les 
collaborations entre bibliotheques qui auraient pu etre plus importantes a Fepoque. Le 
bon fonctionnement du reseau de pret entre bibliotheque, (ILL) est herite de cette 
epoque. II est desormais etendu a tout le pays. La bibliotheque nationale etablit les prix 
et des propositions indicatives concernant les delais et les modalites. Les bibliotheques 
80 Entretien avec Diana L. Man, chef du projet GAELIC, adjointe au directeur de la bibliotheque de 
1'universite de Witswatersrand 
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pratiquent aussi parfois le pret international. surtout avec la British library. Le rescau 
ILL est limite dans ses objectifs. Les participants fournissent le service a discretion. II 
correspond surtout a un annuaire mis a jour des correspondants par etablissements. Le 
support technique du catalogue collectif est assure par SABINET. 
En 1983, a la fondation de SABINET, les principales bibliotheques 
universitaires ont adhere au systeme de catalogage partage inspirc du reseau PICA en 
Hollande. Sabinet est a ce jour le fournisseur principal d'informations bibliographiques 
en ligne en Afrique du Sud. Cette entreprise privee vend des services bibliographiques 
et des produits, et procure des acces aux services en ligne. La base bibliographique 
SACAT ( South African Catalogue) recense en Afrique du Sud plus de 200 millions 
d'enregistrements concernant des ouvrages, des thEses, des artieles, la legislation, et 
certains documents en texte integral. Parmi ses principaux services se trouve Explorer, 
un logiciel de recherche documentaire qui donne acces a un catalogue des ressources 
sud-africaines, au catalogue OCLC, au catalogue international de publications en serie 
Uncover, a la base de donnees Firstsearch et au serveur de cd-rom a distance Elsa. 
Compiler est un logiciel de catalogage destine aux bibliotheques, et Converter est un 
logiciel de retroconversion, SABINET est accessible en ligne grace au protocole TCP/IP 
et sur le Web. Deux environnements sont actuellement disponibles pour consulter la 
base de donnces bibliographique, Erudite, qui permet la localisation des documents et 
Felix, ce dcrnier plus reccnt est un cnvironncmcnt windows sur le rcscau internet qui 
remplacera a terme Erudite. Les services du catalogue collectif SACAT sont sans 
equivalent dans le pays et toutes les bibliotheques universitaires et de recherche sont 
membres. Dans les salles de reference les etudiants consultent autant les catalogue de la 
bibliotheque que SACAT, plus convivial. Les bibliotheques vendent a SABINET leurs 
notices et 1'acces a leur catalogue, et paient pour importer les notices existantes, et 
consulter la base. Le systeme est beneficiaire pour SABINET. Contrairement aux 
hollandais du systeme PICA, SABINET n'a pas organise l'uniformisation des logiciels 
dans les differentes bibliotheques, ni le controle de qualite des notices. 
Le consortium GAELIC est un stracture plus recente que SABINET, qui se fixe 
des objectifs plus audacieux que l'offre de services et de produits bibliographiques. Le 
projet du Gauteng and Environs Libraries Consortium, GAELIC, s'est formalise en mars 
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1996, autour de 1'idee de partage de ressources. Actuellement le consortium compte 
onze universites et technikons (Vcquivalent de nos IUT). 
GAELIC fait partie d'un projet plus large mene par ces organismes a travers un 
groupe dc reflexion nomme FOTINM -Fondation of Tertiary Institution in Northcrn 
Mctropolis-, constitue au niveau des vice-presidents d'universite. Leur objectif est de 
rationaliser V enseignement en reduisant les couts, en regroupant les etudiants des 
matieres peu demandees pour partager les enseignements et les ressources. Ces 
opcrations ont dej$ eu lieu en 1989 pour regrouper les etudiants en sciences de 
1'information et des bibliotheques et les geometres. A 1'heure actuelle GAELIC est le 
premier projet reellement mis en place par FOTINM. L'acquisition d'un systeme 
informatique commun a toutes les bibliotheques sera acheve fin octobre pour permettre 
la constitution de cette 'bibliotheque virtuelle'81. Les principaux elements du 
consortium sont 1'universite de Wits, dont le vice-president82 assure le lien entre 
GAELIC ET FOTINM et cellc d'UNISA qui organise la reflcxion sur le cahier des 
charges et les presentation commerciales des differents systemes. GAELIC comporte 
trois groupes de travail principaux : cahier des charges du systeme informatique, 
infrastructures et techniques de rcseaux. et partage des ressources documentaires, 
notamment amelioration de la base bibliographique proposee par SABINET qui contient 
des doublons et de mauvais enregistrements. 
L" objectif de la constitution de ce reseau est de mettre en commun les 
ressources pour continuer de repondre a la demande des lecteurs, malgre les restrictions 
budgetaires. L'acquisition d'un systeme informatique commun permet aussi de partager 
1'cxpcrtise technique, de repartir les domaines de competences par module et donc de 
mieux utiliser les ressources humaines limitees et reduire les couts d'acquisition. 
Concretement les objectifs fixes sont au nombre de quatre. Gaelic organisera un 
pret entre bibliotheques dans la region du Gauteng de bonne qualite. Ceci sous-entend 
l'appel aux services de coursiers plus efficaces que la poste et donc un cout eleve. Ce 
service sera reserve aux etudiants de troisieme cycle. La mise en place d'un serveur 
unique de CD Rom consultable a distance par les membres du reseau reduira les couts 
d'acquisition et de maintenance, simplifiera la manipulation des supports et accelerera 
l'acces aux informations. Le projet de stockage de fichiers dechargcs dTnternet a pour 
81 Virtual library 
82 deputy vice chancellor 
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objectifs la reduction des couts pour les serveurs payants et une plus grande rapidite 
d'acces pour les usagers sud-africains. Enfin, Gaelic permet la mise en oeuvre d'un 
catalogage commun de qualite, dont les notices seront vendues a Sabinet. Le degre 
d'integration en profondeur du consortium n'est pas encore determinc. Les objectifs 
proposes vont du simple partage d'information, pour les plus minimalistes, a une 
integration totale qui aboutirait a une mise en commun des budgets et des politiques 
d'acquistion. Comme tout projet collectif, ce projet de developpement mutuel sous-
entend une perte d'indcpendance des bibliotheques, qui va a 1'encontre du morcellement 
des universites sud africaines, majoritairement privees. Chaque universite doit assurer 
une rcponsc aux demandes documentaires des etudiants jusqu'au niveau Honours et 
Masters. L'accueil de lecteurs d'autres universites sera limite par le taux deja eleve 
d'occupation des bibliotheques. 
Le consortium a pu voir le jour grace au soutien d'un donateur americain, la 
fondation Andrew Mellon pour les bibliotheques. Auparavant cette fondation avait deja 
soutenu des bibliotheques d'Europe centrale et entame des negociations avec CALICO 
Cape Library Cooperation, dans la province du Cap et les bibliotheques du Natal. 
Uimbrication de ces trois structures dans le tissu local est complexe et 
mouvante. La montee en puissance de GAELIC remet en cause les relations 
traditionnellement etablies entre les bibliotheques universitaires et SABINET. 
SABINET sera le fournisseur d'acces et de services de GAELIC. La federation en un 
meme organisme des principales bibliotheques universitaires leur donne plus de poids 
dans les negociations commerciales avec SABINET. Le consortium GAELIC compte 
s'appuyer sur ces services techniques, comme 1'hebergement et la maintenance de la 
base bibliographique ou d'un serveur de CD ROM.83 Le nettoyage de la base de donnees 
bibliographique mene par GAELIC aboutira a une rEevaluation du prix de facturation 
des notices. L'expertise technique que detient SABINET est exclusive en Afrique du 
Sud. La eoncentration au sein de GAELIC des competences existant dans les differentes 
bibliotheques permet aux deux partenaires de negocier desormais sur le meme pied, et 
de s'enrichir mutuellement. le partage des competenccs attribue a Sabinet des objectifs 
fonctionnels, comme la constitution du catalogue commun, et a GAELIC, des objectifs 
83 Rencoritre avec Monica Hammes, chargee de projet GAELIC, Universite de Pretoria. 
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politiques de coordinnation du partage des ressources. Comprendre ce decoupage de 
competence est important pour determiner la demarche a adopter en vue de 1'insertion 
dans le tissu local. II apparait qu'a long terme, approcher le consortium Gaelic est 
capital pour compter dans le paysage documentaire local, et qu'il est necessaire de 
figurer dans le catalogue collectif gere par SABINET. Dans l'etat technique actuel de la 
bibliotheque, notamment 1'absence de catalogue, prendre de tels contacts est impossible. 
A court terme, une bonne solution pour preparer cette approche consisterait a etablir un 
partenariat privilegiE avec une seule bibliotheque, pour mieux comprendre les attentes 
et les exigences de la participation au tissu local. 
b. Objectifs a long terme : participer a SABINET et entrer en relation avec 
GAELIC. 
L'articulation avec les rescaux sud-africains, tres developpcs et pcrformants 
permet a la fois une mcillcure visibilite a travers la participation aux catalogues 
collectifs interrogeables en ligne et, permet d'esperer etablir une complementarite dans 
le developpement des collections afin que les fonds frangais soient representes dans la 
region du Gauteng dans leur variete et leur richesse. L'objeetif a long terme serait de 
s'integrer au catalogue collectif en ligne et de participer aux reflexions sur le partage des 
ressources des bibliotheques d'universite. La bibliotheque dans 1'etat actuel de son 
developpement technique ne peut envisager de telles demarches dans 1'immediat. A plus 
court terme la bibliotheque pourrait tirer profit d'un partenariat avec une bibliotheque 
universitaire. 
1. Participer au cataloeue commun en liene SACAT produit par SABINET 
L'interet de figurer parmi les collections recensees par SABINET dans le 
catalogue SACAT pour ameliorer la visibilite de la bibliotheque est indeniable. Outre le 
fait de signaler simplement aux lecteurs 1'existence de 1'ouvrage recherche, SACAT sert 
de base au pret entre bibliotheques. Depuis quelques annees, la convivialite de 
1'interface Erudite l'a rendu tres familiere aux utilisateurs. Elle propose des operateurs 
booleens de recherche, alors que souvent les catalogues des bibliotheques n'en 
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possedent pas84. La mise a diposition de SACAT sur internet et Pamelioration de 
Penvironnement de consultation sont autant d'indices de la vitalite de cet organisme qui 
est actuellement en Afrique du Sud le moteur des avancees techniques des 
bibliotheques. La participation a ce catalogue commun a un cout qu'il faudra analyser 
avant Padhesion, ainsi que les contraintes techniques. 
Le cout de la participation a Sabinet se calcule selon le systeme d'un compte qui 
est credite et debite. La bibliotheque fournit ses notices a SABINET sur une disquette. 
Si la notice existe deja et que la bibliotheque accepte de mettre le document a 
disposition pour le pret entre bibliotheques, la signalisation du nouvel exemplaire 
disponible rapporte 0.029 rands.85 Si la notice n'existait pas auparavant dans le 
catalogue, clle rapporte 0.684 rands. Si la bibliotheque veut proposer son catalogue 
comme une base de donnees independante de SACAT, la remuncration est fonction de 
la valeur commerciale de la base bibliographique. Si aucune souscription annuelle a la 
base irest effectuee par un client, alors Phebergemcnt reste gratuit mais ne procure pas 
de revenu a Plnstitut. Les recherches documentaires effectuees par Plnstitut sont 
facturees sur la base d'un abonnement fixe, variable selon le nombre de base de donnees 
consultables, plus la facturation de chaque recherche effectuee. La souscription 
minimale pour 100 recherches coute 1137 rands. La messagerie de pret entre 
bibliotheque, est facturee 5 rands par demande, les frais d'expedition et la facturation 
des copies etant a rcgler par aillcurs aupres du preteur. Le calcul du rapport couts/ 
avantages est un des elements du choix de la formule de souscription a SABINET. Une 
solution moins onereuse, mais aussi moins efficace en terme d'impact, consistant a 
signaler par un pointeur Pexistence d'un catalogue en ligne de PIFAS sur un site web 
independant, serait acceptee par SABINET. 
Les contraintes techniques de Padhesion a SABINET sont a prendre en compte 
lors de Pacquisition du logiciel de catalogage de la bibliotheque de PIFAS. Sabinet 
propose d'heberger les enregistrements sous n'importe quel format, y compris celui de 
Pinventaire sous Excel. Malgrc la tentation de figurer le plus rapidement possible sur le 
catalogue collectif, les bibliothEcaires doivent garder a Pesprit que la visibilite de leur 
collection dependra surtout de la qualite de Pindexation matiere et par auteur. Une des 
solutions proposees par SABINET est de cataloguer directement sur leur systeme 
84 cf resultats de 1'enquete aupres des bibliotheques sud-africaines en annexe. 
85 entretien avec Cresi Heslop de Sabinet, 12 septembre 1996. 1 rand valait alors 1.12 francs. 
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Compiler. L'avantage est 1'adequation du format avec le catalogue SACAT. Les 
inconvenients de ce choix seraient doubles. Le prix de 1'utilisation de ce service peut 
etre important, car la specialisation de la bibliotheque ne laisse pas esperer beaucoup de 
revenu d'un systeme de catalogage partage. Le choix du format sud-africain SA MARC 
supprime la possibilite d'importer dans le futur des notices de la Bibliothequc Nationale 
de France en INTERMARC. 
La participation au catalogue collectif SACAT realise par SABINET necessite 
au prealable une reflexion sur les couts et les contraintes techniques, mais represente 
sans aucune doute 1'outil incontournable de 1'insertion dans le tissu local, notamment 
pour le pret entre bibliothcques. En tout etat de cause, SABINET n'est qu'une entreprise 
a vocation fonctionnelle. Jouer un role dans la politique de partage des ressources et des 
acquisitions telle qu'elle est en train de se mettre en forme autour du consortium 
GAELIC represente le stade le plus avance d'integration dans le tissu local que la 
bibliotheque puisse esperer. 
2. Entrer en relation avec GAELIC. 
Le projet dVinsertion au tissu local trouverait son aboutissement final dans la 
participation aux reflcxions sur le partage des ressources organise par le consortium 
GAELIC. Le type de collaboration a proposer resulte de la confrontation des arguments 
que la bibliotheque de ITnstitut peut avancer pour soutenir son adhesion, et des 
objections qui peuvent lui etre faites. 
Le projet d'une rcflexion collective pour le partage des ressources entre les 
bibliotheques universitaires du Gauteng est soutenu par la technologie des reseaux, la 
pression des coupes budgetaires et 1'existence d'une identite professionnelle bien 
etablie. Le groupe de travail qui regroupait cinq bibliotheques au debut des annees 80, 
en compte actuellement onze. Le nombre de membres et le degre d'ouverture du reseau, 
qui determine son integration en largeur iVcst pas encore fixe. Certains membres du 
groupe de reflexion soutiennent qu'il est plus aise de reussir une cooperation au sein 
d'un petit groupe, d'autres affirment que la reunion du plus grand nombre possible de 
participants accroit les potentialites du consortium. GAELIC pourrait avoir differents 
niveaux d'adhesion, lcs mcmbres choisissant le nombrc de modules auquels ils 
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souhaitent partieiper. Uadhesion de petits centres de documentation spccialises. dans la 
categorie desquels se range la bibliotheque de 1'IFAS, pose la question des moyens dont 
elle dispose et de la faible importance de leur audience, en comparaison avec celle des 
bibliotheques universitaires. L'argument propre aux petits centres consiste dans la 
specialisation de leurs fonds qui enrichit les ressources du consortium dans un domaine 
onereux et rare, pour un public tres cible. 
L'interet que peiit suscitcr le pctit centre de ressourcc de 1'Institut frangais pour 
le consortium GAELIC correspond a la rarete et a la specificite de ses fonds dans le 
contexte actuel de 1'enseignement du frangais. Comme nous 1'avons etabli dans 
Panalyse des ressources documentaires disponibles sur la France dans la region de 
Johannesbourg, les fonds de la bibliotheque sont uniques. Le domaine du frangais ne 
compte pas aetuellement parmi les priorites des universites. Le nombre d'etudiants des 
filieres litteraires et artistiques decroit au profit de matieres plus rentables sur le marche 
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du travail. La promotion des onze langues nationales dans le nouveau systeme 
educatif et la necessite de reduire le cout de Peducation des eleves blancs (quatre fois 
superieur a celui des "non-blancs") fragilise la situation de Penseignement des matieres 
optionnelles et donc du frangais dans Penseignement primaire et secondaire. Les 
departements des universites vont subir le contre-coup de ces nouvelles orientations. 
Pour 1'heure, le groupe FOTINM engage une rcflexion pour le regroupement et la 
concentration des cours de frangais. Les budgets d'acquisition des bibliotheques dans le 
domaine vont etre revus a la baisse. 
Dans un tel contexte, jusqu'ou la participation de Plnstitut au partage des 
ressources peut-elle etre poussee? faut-il proposer de participer au partage a proprement 
parler ou se limiter a participer aux reflexions? Faire connaitre les ressources 
specifiques dont il dispose et sa volonte de participer au debat sera en tout etat de cause 
bienvenu. Pour ce qui est de la cooperation dans la selection des acquisitions, Plnstitut 
pourrait former et informer le personnel dans le domaine des outils et de 1'actualite de 
Pcdition. L'Institut peut proposer des cooperations dans les procedures d'achat avec le 
recours possible a une association de statut cooperatif pour negocier des reductions. Les 
objections que la bibliotheque peut voir opposer a sa demande de participation aux 
86 entretien avec Laurent Crozet, attache pour la cooperation linguistique et educative. 
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partage des ressources de GAELIC peuvent surtout conccrner le statut meme de 
1'organisme plus que la nature des ressources a partager. La competence technique de la 
bibliotheque est en l'etat actuel des choses absolument insuffisante pour travailler au 
meme niveau que 1'ensemble des bibliotheques universitaires. Le doute sur la perennite 
de la jeune bibliotheque de Flnstitut susciterait une inquietude pour les membres du 
consortium. Le partage des ressources n'est pas possible sans que chacun ait 1'assurance 
de la fiabilite des autres. Les organisations ctrangercs. compte tenu du precedent de leur 
retrait lors de la periode des sanctions economiques inspirent une confiance relative 
dans le long terme. Enfin il est improbable de participer a une politique d'acquisition 
commune autrement qu'en tant que conseil, car la base de cooperation dans ce domaine 
est tres etroite. Un des axiomes de la reussite de la cooperation entre bibliothcqucs87 
Etablit qu'il faut avoir besoin d'un partenaire pour cooperer avec lui. Or, la bibliotheque 
de 1'UNISA n'attend pas fondamcntalemcnt de 1'aide de ITnstitut frangais pour ses 
collections de premier cycle. La baisse des credits est certes un encouragement a 
cooperer pour les acquisitions, elle ne saurait en etre le moteur, car les besoins generaux 
et constants d'une bibliotheque universitaire ne peuvent etre satisfaits par un autre 
organisme. L'acquisition est un acte volontaire qui va au dela de la simple mise a 
disposition reciproque des catalogues et il n'est pas envisageable pour les bibliotheques 
universitaires de se rendre dependantes. 
Entretenir des contacts avec le consortium GAELIC, principal organisme de 
rcflexion sur les politiques d'acquisition et le developpement des collections parait etre 
un point tres abouti de 1'insertion de la bibliotheque dans le tissu local. Le role que la 
bibliotheque de ITFAS peut proposer d'y tenir se limite en tout etat de cause au conseil 
et a la mise a disposition de son catalogue dont la realisation est un prealable obligatoire 
a la prise de contaet avec le consortium ainsi que 1'amelioration des competences 
technique. 
c. Objectif a court terme : choisir un partenaire privilegie, 
La premicrc etape de 1'insertion dans le tissu local doit consister dans le choix 
d'un partenaire privilegie avec lequel la bibliotheque pourrait affiner sa connaissance 
87 Bertrand Calenge, Les politiques d'acquisitions, ed. Cercle de la Librairie, 1994, p 365. 
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des attentes locales. Outre le depot de livres, la cooperation pourrait prendre la forme 
d'expositions et d'animation de valorisation des fonds. Une cooperation suivie serait 
l'occasion d'affiner les orientations de la politique d'acquisition de 1'Institut. Le 
partenariat avec une bibliotheque universitaire pourrait permettre a celle ci d'alleger son 
travail de selection et de 1'ameliorer. Le champ des ouvrage serait elargi vers des auteurs 
moins connus en Afrique du Sud, les delais necessaires aux acquisitions pourraient etre 
raccourcis. une aide pourrait etre apportee au catalogage et a 1'indexation. Cette 
collaboration ne resoudrait pas les problemes d'acquisition. de prix trop eleves ou de 
delais de livraison mais etablirait un contact professionnel. Des accords etabliraient 
1'acces gratuit des etudiants a la bibliotheque de 1'Institut. Les cours necessitant 
Vutilisation d'equipcments audiovisuels auraient lieu a la bibliotheque pour familiariser 
les etudiants avec la frequentation de Vlnstitut. La proximite avec les professeurs, le 
bibliothecaire specialise et les etudiants permettrait d'ameliorer par des enquetes de 
public, par exemple la connaissance de la demande. La reciprocitc des services proposes 
par VIFAS pourrait etre le partage de la connaissance du terrain des bibliothecaires de 
Vuniversite. 
Le choix du partenaire de la bibliotheque doit tenir compte de la faisabilite de la 
collaboration. La bibliotheque d'UNISA est un organisme tres lourd , et ainsi que 
Vuniversite de Pretoria, elles sont toutes deux tres eloignee de VIFAS. Les universites de 
RAU et Witts situees toutes deux a moins de dix minutes en voiture de Vlnstitut seraient 
les partenaires les plus proches au sens propre comme au sens figure. La section 
Recherche de Vlnstitut entretient deja d'cxccllentes relations avec ces organismes. Les 
criteres de choix du partenaire concernent autant le dynamisme du departcment de 
francais de Vuniversite, son interet pour les animations et les expositions, que le degre 
d'implication dans le tissu environnant. II est souhaitable que le choix du partenaire de 
la bibliotheque soit coherent avec la politique de cooperation du BCLE. Le choix du 
partenaire doit correspondre aux orientations diplomatiques de Vambassade. Sur le plan 
technique, il semble plus plausible de reussir une cooperation avec la bibliotheque de 
RAU. Le departement de frangais correspondant est plus actif, et collabore frequemment 
avec le BCLE et la bibliothecaire specialisee s'est montree tres interessee. La 
bibliothequc de Witts est certes plus engagee dans le consortium GAELIC, puisqu'ellc 
en cst la principale animatrice, mais celle dc RAU possede une structure plus reactive. 
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car plus pctitc. Un partenariat avec ccttc structure scrait une prcmiere etapc de 
1'insertion dans le contexte du Gauteng. 
La politique de centre de ressources preconise la prise de contact avec le tissu 
local pour assurer la visibilite maximum des collections. Dans le contexte specifique du 
Gauteng, les etapes de de ce travail seraient dans un premier temps l etablissement d'un 
partenariat privilegie avec une bibliotheque universitaire qui permettrait une meilleure 
connaissance de la demande et des exigeances de la participation aux actions 
communes. Une fois remplies certaines conditions techniques prealables. la bibliotheque 
doit, si les moyens alloues le lui permettent participer au catalogue collectif en ligne 
SACAT produit par SABINET, et enfin se faire connaitre du Consortium GAELIC pour 
participer aux debats sur le partage de ressources et 1'etablissement d'une politique 
d'acquisition coneertee. 
71 
Conclusion 
Chacunc des bibliotheques frangaises a 1'ctranger slnscrit dans un contexte 
particulier caracterise par le niveau de francophonie et de francophilic, les habitudes de 
lecture et les demandes du public, la vitalite et la modernite des bibliotheques. Ellcs 
doivent definir les modalites specifiques de la mise en oeuvre du projet de centre de 
ressources qui preconise la plus grande insertion possible au tissu local, a Vepoquc du 
developpemcnt des reseaux. 
A Johannesbourg, dans un environnement non francophone, le choix a ete fait dc 
travailler en fonction de 1'offre sur la France existant avant 1'installation de la 
bibliotheque de 1'Institut frangais. Ses collections ont ete congues dans le souci de 
completer les fonds disponibles par ailleurs. Lanalyse des ressources documentaires sur 
la France dans la region de Johannesbourg proposees par les organismes frangais et sud-
africains correspond, en largeur a de nombreux themes et en profondeur a plusieurs 
niveaux dc difficulte. Ces offres sont plus complementaircs que conccurentes. La 
collaboration de la bibliotheque de 1'IFAS avec ces partenaires potentiels necessite une 
rellexion sur la nature du projet et ses implications, ainsi que la connaissance des 
partenaires et de leur logique propre. Coordonner 1'offre des organismes frangais et 
etablir des relations avec les bibliotheques sud-africaines, proches du public permet de 
developper la visibilite de 1'offre documentaire de 1'Institut frangais. 
La quetc de nouvcaux publics pour la culture frangaise sannoncc difficilc en 
Afrique du Sud, dans le contexte de recul de 1'enseignement de la langue dans ce pays 
non francophone. Choisir de travaillcr avec les acteurs locaux, a travers les catalogues 
en ligne et les rescaux est un des atouts de la bibliotheque de 1'IFAS. Le rapprochement 
des organismes documentaires frangais presents sur place est aussi une chance a saisir. 
Comme le montre 1'exemple de la cooperation entre le British Council, l'Institut frangais 
et le Goethe Institut a Cracovie, les bibliotheques ont beaucoup a gagner dans la 
collaboration. 
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Carte des ressources documentaires sur la France dans le Gauteng 
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Organigramme de 1'IFAS 
Laurent DEV£ZE 
Directeur, attache culturel pres l'ambassade de France eri Afrique du Sud. 
Philippe GERVAIS-LAMBONY 
Directeur scientifique, responsable des travaux, des publications et des actions de 
recherche. 
iFAS - Recherche; Benoit ANTHEAUME, geographe, charge de mission de 1'lnstitut 
frangais de recherche scientifique pour le developpement en cooperation (ORSTOM); 
Marie-Odile BLANC, economiste, et Philippe GUILLAUME, geographe, allocataires de 
recherche; Bruno GUILLAUME, urbaniste, CSN-Recherche. 
Claude BONAQUE 
Agent comptable. 
Alexandre de CLERMONT TONNERRE 
Animateur charge de la politique audio-visuelle et du cinema. 
Sylvain BIVILLE 
Journaliste, charge de la communication et responsable de la redaction du magazine-
programme de 1'IFAS, Newtown Zebra. 
Henri VERGON 
Animateur culturel. 
Thierry VERGON 
Animateur charge de la politique du livre et des bibliotheques. 
Johann Rossouw 
Animateur charge de l'administration du centre de ressources documentaires. 
Bernadette HESS 
Secretaire de direction. 
Candice Lisa GONZALVES 
Secretaire administrative et comptable. 
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Analyse des collections des Alliances frangaises du Gauteng 
Chiffres obtenus par sondage aleatoire des collections de livres en rayon, au mois 
d'aout 1996 d'apres la methode d'evaluation des collections de Bertrand Callenge.1 
Alliance de Johannesbourg 
DOMAINE POURCENT AGE FRAICHEUR COMPLEXITE 
000 Generalitds 5% c 1 
100 Philosophie 2% D 3 
200 Religion 2% D 3 
300 Sciences sociales 5% C+ 2 
400 Langage 27% B 3 
500-600 Sciences 3% D 1 
700 Arts 10% B 1 
800 Littdrature 34% D 2 
900 Histoire-geographie 12% D 1 
Alliance de Pretoria 
DOMAINE POURCENTAGE FRAICHEUR COMPLEXITE 
000 Generalites 10% B 1 
100 Philosophie 2% D 2 
200 Religion 3% D 2 
300 Sciences sociales 12% C 3 
400 Langage 23% B 3 
500-600 Sciences 1% D 1 
700 Arts 6% B 1 
800 Litterature 39% D 2 
900 Histoire-geographie 4% B 1 
Alliance de Soweto 
DOMAINE POURCENT AGE FRAICHEUR COMPLEXITE 
000 Generalites 3% B 2 
100 Philosophie 1% B 2 
200 Religion 0 
300 Sciences sociales 5% B 2 
400 Langage 15% B 1 
500-600 Sciences 3% B 1 
700 Arts 8% B 1 
800 Litterature 62% B 2 
900 Histoire-geographie 4% B 1 
Fraicheur (acquisition) A:moins de deux ans Complexite: 1: d6butant 
B: moins de trois ans 2: facile 
C: moins de cinq ans 3: avance 
D: plus de dix ans 4: universitaire 
Bertrand Callenge.-Les politiques d'acquisition,- Ed. du cercle de la libraire, 1994. C / l L~ ! J 
Analyse des ressources documentaires sur la France 
dans les universites sud-africaines 
Evaluation des collections d'ouvrages de grammaire frangaise aout 1996 
UNIVERSITE Quantite Fraicheur Complexite 
UNISA 153 43% D; 32%C; 14%B;11%A B 
PRETORIA 68 59%D; 20% C; 12%B;7%A A 
WITSWATERSRAND 37 61%D; 23% C; 11%C; 5%A B 
R.A.U. 42 55%D; 20% C; 20%B; 5% A A 
Fraicheur A < 2 ans, Complexite A: debutant. 
B < 4 ans. B: intermediaire. 
C < 10 ans. C: avance. 
D > 15 ans. 
Repartition des revues par themes en aout 1996. 
Litterature Histoire Philosophie Arts Actualite S sociales 
UNISA 51% 12% 4% 17% 6% 8% 
wrrs 46% 21% 7% 10% 3% 8% 
PRETORIA 56% 4% 8% 4% 18% 4% 
R.A.U. 75% 8% 16% 
Auteurs fran^ais disponibles dans les bibliotheques sud-africaines 
AUTEUR DOMAINE UNISA PRETORIA VVITS RAU 
Foucault, Michel 120 65 21 2 20 
Baudrillard, Jean 149 8 27 10 4 
Althusser, Louis 150 3 6 0 3 
Anzieu, Didier 150 2 3 15 1 
Ricoeur, Paul 150 59 28 1 21 
Roudinesco, Elisabeth 150 3 0 8 1 
Lacan, Jacques 150 29 6 3 6 
Glucksmann, Andre 172 7 0 45 2 
Vemant, Jean-Pierre 182 17 4 19 5 
Detienne, Mareel 183 12 3 3 2 
Alliez, Eric 194 1 1 10 0 
Bataille, Georges 194 31 19 0 7 
Derrida, Jacques 194 12 31 1 22 
Morin, Edgar 194 18 29 4 1 
Deleuze, Gilles 194 30 9 5 3 
Blanchot, Maurice 194 42 16 3 8 
Canguilhem, Georges 194 6 3 4 2 
Cixious, Heleire 194 0 0 1 0 
Girard, Rene 194 19 11 2 3 
Kristeva, Julia 194 38 14 0 9 
Levinas, Emmanuel 194 33 16 7 10 
Lyotard, Jean-Frajip6is 194 57 21 25 '8 
Monod, Jacques 194 3 0 2 3 
Nancy, Jean-Luc 194 12 11 22 0 
Serres, Michel 194 22 17 3 2 
Le Goff, Jacques 200 12 8 11 2 
Delumeau, Jean 233 1 2 24 0 
Dumezil, Georges 291 21 8 0 4 
Mauss, Marcel 301 10 10 1 4. 
Pareto, Vilfredo 301 9 1 14 5 
Aron, Raymond 301 38 4 3 25 -
Touraine, Alain 301 11 4 10 9 
Bourdieu, Pierre 301 31 9 2 10 
Barthes, Roland 302 95 16 2 26 
Boltanski, Luc 302 0 1 8 0 
Aries, Philippe 304 7 9 7 7 
Lrigaray, Luce 305 22 5 4 2. 
Balandier, Georges 305 11 1 0 9 
Vidal-Naquet, Pierre 305 1 12 2 4 3 
Levi-Strauss, Claude i 306 45 13 1 17 
Ewald, Francois 306 1 1 0 0 
Latour, Bruno 306 5 2 19 0 
Duby, Georges 306 20 22 4 6 
Moscovici, Serge 320 13 3 25 1 
Sorman, Guy 320 3 0 22 0 
Todorov, Tzvetan 325 57 16 v 10 23 
Rougemont, Denis (de) 327 0 3 3 11 
Bayart, Jean-FrancoiS 327 3 1 3 1 
Perrot, Michelle 331 3 2 3 4 
Santos, Milton 338 1 0 9 0 
Godard, Xavier 338 8 4 19 5 
Fumaroli, Marc 338 7 - 0 10 7 
Bourguignon Francois 336 10 0 4 2 
Guillaumont, Patrick 338 7 4 6 2 
Ferry, Luc 700 13 7 4 1 
Coquery-Vidrovitch, 
Catherine 
960 5 0 4 0 
Ozouf, Mona 944 4 0 2 1 
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